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LA GUERRE 
121"" jour de guerre 

En annonçant la prise d'up important point d'ap­
pui dans la forêt de l'Argonne, le communiqué 
allemand d'hier constatait upe fois de plus l'opini. 
treté de l'effort des Français autour de Verdun. Nous 
avons exposé déjà que le plan des Allemands vise 
à l'investissement, puis à la chute de cette place 
forte, qui constitue, avec Toul, Epinal et Bel foi t, 
la formidable défense de la frontière française de 
l'Est. Entreprise combien difficile ! Plus de quatre 
mois se sont écoulés depuis qu'elle fut tentée, et Ver 
dun n'est point investie encore. Le sera-t-elle jamais? 

Verdun est assise aux bords de la Meuse, à "4 ki­
lomètres de la frontière d'Allemagne sur la grande 
route de Metz. La masse de ses fortifications sem­
ble un monument dressé à la gloire de la science mo­
derne de la guerre, impossible à assiéger si l'on n'est 
au préalable en possession des hauteurs qui la domi­
nent. Ce sont, au sud-est, les collines qui s'élèvent 
près de Hatton-Châtel à plus de 400 mètres d'alti­
tude, et à l'ouest la chaîne montagneuse qui se dresse 
aux confins de la forêt de l'Argonne. En même 
temps que ces hauteurs, il s'impose que l'ennemi oc­
cupe cette forêt elle-même, qui, s'il l'omettait, cons­
tituerait en arrière, avec ses retranchements innom­
brables et ses points de rassemblement faciles, la 
plus sérieuse menace. 

Lorsque les armées allemandes envahirent pour 
la première fois le sol français, elles songèrent aus­
sitôt à faire le siège de Verdun, mais leur projet 
très vite avorta et tout au plus parvinrent-elles vers 
la mi-septembre, lorsqu'elles s'échelonnèrent sur le 
front de l'Aisne, à investir partiellement la place. 
Leur recul toutefois eut pour résultat de rendre la 
libre disposition de la forêt de l'Argonne aux 
Français, qui n'ont pas manqué d'en profiter por 
s'y retrancher sérieusement : ils en ont fait une 
vaste redoute, dont on peut dire assurément qu'elle 
est bien plus facile à défendre qu'à enlever. 

Quand les hostilités furent reprises sur la nou­
velle ligne de bataille, les Allemands s'efforcèrent 
tout d'abord de se rendre maitre ries collines de 
Hatton-Châtel. Le 21 septembre, ils réussirent, mal­
gré la résistance héroïque du S" corps français, à 
passer le défilé de la Côte Lorraine et à s'installer 
sur le haut plateau. Dominant de là la, route de 
Saint-Mihiel, il leur fut possible, après que leur 
grosse artillerie eut réduit au silence quatre forts 
de la ligne de la Meuse, d'occuper cette petite ville. 
Depuis lors, on le sait, ils y ont traversé le fleuve 
et se sont installés à Chauvoncourt, village qui ne 
fut ensuite partiellement reconquis par les Français 
que pour leur être repris le lendemain. 

La position qu'ils y occupent est éloignée de Ver­
dun de 35 kilomètres vers le sud. Du côté ouest de 
la place, ils n'ont plus tenté de faire avancer 
leurs troupes. Les Français ont constamment 
cherché, par de vigoureuses attaques de flanc, à 
mettre en danger et à couper de leurs communica­
tions les forces allemandes installées sur la ligne 
Saint-Mihiel-Hatton-Chàtel : toutefois, malgré d'a­
charnés et incessants combats, ils n'ont pas réussi à 
les en déloger, et ne sont point parvenus à dépasser 
eux-mêmes la ligne Flirey-Séicheprey-Apremont. 
C'est à proximité de cette bourgade d'Apreipont que 
se trouve le Bois-Brûlé, où fut livré naguère un 
assaut particulièrement violent. 

Tandis que se déroulaient ces péripéties au sud-
est de Verdun, les Français se maintenaient, au 
nord de cette place, sur la ligne Mogeville—Hau-
mont—Brabant sur Meuse. De J'outre côté du fleu­
ve, les adversaires prennent actuellement contact 
dans la région de Malancpurt et aux environs de 
Vauquois, à 2 kilomètres au sud de Varennes à la 
lisière de la forêt de l'Argonne. C'est au plus pro­
fond de la forêt que se succèdent les furieux com­
bats dont il est presque journellement question dans 
les communiques officiels, et dont l'acharnement 
prouve le violent désir qu'ont les Allemands de 
couper la très importante voie ferrée de Verdun à 
Châlon, qui partage l'Argonne par le milieu en 
passant par Clermont, Les Islettes et Sainte-Me-
nehould. S'ils y parviennent quelque jour, en dépit 
de la furieuse et opiniâtre résistance qui leur est 
opposée,- Verdun sera aux trois quarts investie et ils 
pourront alors songer à un siège efficace de la place. 

Cela ne voudrait du reste pas dire encore qu'il 
faille en prévoir la reddition. Verdun, répétons-le, 
est admirablement fortifiée et défendue : le remar­
quable système de signalisation qui la couvre en­
globe tous les villages de sa banlieue, et toutes ses, 
possibilités de défense ont été mises à profit dans 
un rayon extrêmement étendu. 

Une seule dépêche, parmi celles qui nous sont 
parvenues ce matin mérite de retenir l'attention ; 
c'est celle qui annonce la prise de possession de 
Belgrade, la capitale de la Serbie, par la 5* armée 
austro-hongroise. L'événement était prévu et nous 
en avions, dès le 20 novembre, fait pressentir l'im­
minence. Dans le courant de ces dernières semaines, 
l'offensive autrichienne a obligé le gros des forces 
serbes à battre en retraite: on le§ a vues se retirer, 
celles qui avaient opéré dans le nord-ouest vers Kra-
jugewatz par la seule route encore disponible 
d'Arangelowatz, et celles qui avaient défendu la 
frontière sud-ouest dans la direction de Kraljevo. 
Dès lors, la situation de Belgrade était devenue 
précaire. La belle route qui y conduit d'Obrenowatz, 
tout le long de la Save, n'était plus utlisable pour 
les Serbes, exposée qu'elle était au feu des monitprs 
autrichiens ; c'est dire que la garnison de Belgrade 
se trouvait pour ainsi dire isolée, et que sa chute 
était par conséquent fatale. 

. * . 
Les dépêches officielles de Paris disent qu'en 

Belgique et en France le duel d'artillerie continue 
aveG violence sur diverses parties du front, sans tou­
tefois avoir donné encore de résultat notable. Il en 
est de même des engagements d'infanterie quj ppt 
eu lieu près d'Ypres, puis entre Béthune et jLens, 
et enfin — comme tourç les jours — dans l'Argon­
ne. En résumé, contrairement à l'attente du public 
qui escompte depuis plusieurs jours de grands évé: 
nenjents, rien de vraiment significatif n'est encore à 
enregistrer dans le Nord de la France et sur l'Yzpr. 

. * . 
En ce qui concerne la guerre dans l 'Est, des nou­

velles nous parviennent simultanément de Vienne et 
de Pétrograd. Les premières disent qu'un calme 
complet règne en Pologne et en Galicie occidentale, 
en quoi elle s'accordent avec les secondes. Mais 
celles-ci signalent une avance des Russes au sud 
de Cracovie jusqu'à Weritsjko, localité d'împor-: 

cance très secondaire sans doute, car nous n'en 
trouvons par le nom sur nos atlas. 

Le communiqué de Vienne dit aussi que les com­
bats engagés à l'est de Novoradomsk et aux envi­
rons de Lodz se déroulent favorablement pour les 
Austro-Allemands : tout au contraire, d'après Pé­
trograd, les attaques ennemies auraient été complè­
tement repoussées dans cette région, où l'action se 
limiterait pour l'instant à une canonnade. Plus au 
nord, les Allemands ont repris l'offensive, à l'ouest 
de Lowicz, sur le front Bielawa-Sobota, tandis que 
les Russes les attaquent au nord de Lowicz. 

Rien de décisif n'est Tésuilté de ces diverses opé­
rations, et nous n'aurions rien d'autre à signaler à 
leur propos s'il ne nous fallait relever, d'après le 
communiqué russe, l'entrée en scène du côté alle­
mand de gros renforts venant de la direction de 
Kalisch et dirigés sur Sieradz, au sud-ouest de 
Zdunskawola. Ce sont ces renforts sans doute qui 
ont permis aux troupes austro-allemandes de repren­
dre l'offensive du côté de Lask, à l'est de Zduns­
kawola, et par répercussion sur d'autres points du 
front. L'état-major russe ajoute du reste qu'il a o r 
les mesures nécessaires pour parer à la situation nou­
velle créée par l'arrivée de ces renforts. 

Bref, la situation, qui en Pologne reste aussi in­
décise qu'elle était auparavant, paraît ne s'être guère 
modifiée non plus aux environs de Cracovie, pas 
davantage cjajvs, te Cajrp#tl]es, £t encore rpoins en 
Prusse Orientale. 

-++-
EN HOLLANDE 

Les receveurs c_es douanes et -accises e^ l^s employés 
des postes et télégraphes ont été autorisés, par le- mi­
nistre des finances hollandais, à accepter en paiement 
l'argent et les billets de banque belges et allemands, 
dans certains districts de la frontière belge et de la 
frontière allemande. 

Actuellement, le mark est reçu sur le pied de 52 cents 
et le franc belge sur la base de -14 1/2 cents. 

jar 
On mande de Maeseyek que la navigation, qui était 

redevenue assez active sur le canal Sud-Guillaume, 
vient d'être de nouveau quelque peu entravée pair les 
autorités militaires allemandes. Au posle frontière de 
Loozen elles prélèvent, en dehors dea droits de péage, 
un _feoit de 20 franco par bateau arrivant de fioliande. 

Le transport de rnarchandises par steamers entre 
Rotterdam et Harwich sera repris demain. 

A la frontière hollando-allemande, un poste militaire 
a arrêté deux négociants allemands qui tentaient de 
passer en Hollande une grosse quantité d'or allemand. 

Nous avons dit que le ministère de la guerre hollan­
dais avait prescrit, afin de soustraire le plus possible 
les prisonniers aux rigueurs de l'hiver, l'édification de 
baraquements en bois où les soldats trouveront un plus 
grand bien-être que sous les tentes où nombre d'entre 
eux logent encore. 

Au camp d'Harderwyck, 49 baraquements sont en 
construction. Quelques-uns, déjà terminés, abritent 
5,000 prisonniers. 

OST 
Environ 2q,0Qp réfugiés belges, sans ressources sont 

logés et nourris dans'la seule province de Zélande. A 
part une dizaine de villages où il n'y a pas de réfugiés 
nécessiteux, toutes les communes de la Zélande aident 
nos malheureux compatriotes à vivre. Toutes les res­
sources sont mises en œuvre pour qu'ils ne manquent ni 
de pain ni d'abri. Nous ne devrons jamais oublier l'ac­
cueil charitablement cordial que nos voisins du. Nord 
ont réservé à nos misères. 

«AT 
Le parlementaire anglais sir Gilbert Parker vient 

d'arriv&r en Hollande, où, pour compte de la Commis­
sion américaine de secours pour la Belgique-, il va se 
rendre compte dea besoins que pourraient avoir nos 
réfugiés. 

*& 
On sait que les Hollandais organisent l'enseignement 

des enfants de réfugiés belges. Dans cet ordre d'idées, 
nous notons qu'aujourd'hui s'ouvre à La Baye une 
école où 120 enfants belges seront instruits par des in­
stituteurs de notre pays, dirigéspar un inspecteur an­
versois de l'enseignement. La .vilje a mis grao{euséT 
ment à la disposition des organisateurs l'école du quai 
de la Reine Emma, ainsi que tout le matériel et les 
livres nécessaires. " 

Le Comité néerlandais de Secours aux Belges et au­
tres victimes de là guerre a reçu, à ce jour, 403,016.36 
florins, 5,366.81 francs et 93.13 marks. 

Dimanche dernier a été le « Jour de» réfugiés belges » 
à Amsterdam. Un essaim de jeunes femmes dévouées 
sollicitaient lea passants en faveur de nos malheureux 
compatriofcea et leur offraient en souvenir de jolies 
épinglea représentant une fugitive tenant son enfant 
par la main. 

L'accueil tout à fait cordial et empressé qu'ont reçu 
les aimables collectrices, auxquelles nous devrons 
un peu plus 4# recpnnqisswuioe eftçprp, g fait grossir 
l'encaisse du Comité général de secours — qui a patron­
né le Jour des réfugiés — de 60,000 francs environ. 

•-'" •••". ..'•....' ' • + ':,... . •-.. V-: 

LE$ FAITS OU 4QUS? 
Le gouvernement russe a décidé, d'accord avec les 

propriétaires de ipinesi d'or, d'augmenter le volume de 
la production de l'or dans l'Empire, qui Relevait en 
moyenne à 30,0iDQ ppuds par an. La Banque de l'Em­
pire avancera en billets de crédit 20,000 roubles par 
poud sur cçt pr. 

D'aprèa le journal Embros » on a trouvé à Alexan­
drie, chez le lieutenant de la police égyptitmne Mois, 
des papiers secrets et une grande quantité de dynamite 
destinée à faire sauter les ponts, les casernes, les sta­
tions de chemins "de fer et les écluses, On parie d'un 
complot çp'ptre là sûreté de l'Angleterre, à la tête du­
quel se trouverait je frère du Khédive. Jusqu'à présent 
200 notables ont été arrêtés. 

L'idée suggérée par les républiques gud-américaines}, 
quant à la neutralisation des eaux côtières de ces pays, 
ne paraît pas rencontrer dans le Nord les sympathies 
de ï'opiniqn- L'application de la doctrine de Monroë 
ne semble pas devoir être mise en cause en l'espèce, et 
n'aboutirait qu'à provoquer des interventions et des res­
ponsabilités peu compatibles avec l'attitude neutre que 
les Etats-Unis entendent garder. 

H y à plutôt une tendance à concevoir la véritable 
appljcation de la doctrine de Monroë dans lé fait d'eniT 
pêcher toute' puissance non-américaine |j'acquérir d'une 
manière définitive uii territoire q-jel-Qn'qué, principale­
ment aux environs de Panama. 

Le ministre de France à Santiago aurait _fa.it des re­
présentations amicales an gouvernement chilien, 'en dé-
manflïmt que celui-ci formulât une protestation auprès 
dii gouvernement allemand, ainsi qu'une deipansle d'in­
demnité pour'la perte dp.la fyaraue française Valiîntine 
oui fjjî coulée par les croiseurs allemands dans les eaux 
chilî<-snf» près de l'île Masafuera, dans l'archipel Juanr 
Fernande». 

Suivant des informations de Madrid, lc président du 
Consojlj'ÏI. Daiq, a cléclaré à l'ouverturp des Cortès es>-
pasrnoies que le goùyornement adontait yis-à-vis du 
conflit eurobéen la politique de là nbis stricte n<n>trn-
lité, pi un'phajif-emént de cette politique devenait né-
<5ess*ùrs>, à-trÙ àÎPlttir, \# gouvei*n«*nen$ pojipulterait le 

Parlement, l'Espagne étant résolue à s'opposer par tous 
les moyens à une attaque éventuelle du dehors. 

Tous les chefs des partis, sauf le chef du parti radi­
cal, M. Lerroux, se sont déclarés complètement d'ac­
cord avec le gouvernement. 

Un télégramme de condoléances envoyé par l'empe­
reur Guillaume II à la reine d'Espagne à l'occasion de 
la mort de son frère, le prince de Battenberg, n'est pas 
parvenu à Madrid bien qu'il fût rédigé clairement et 
en langue anglaises. Cet incident a provoqué du mécon­
tentement. 

M. Lloyd Georges commentant à la Chambre des 
Communes les mosùres financières du gouvernement, 
a dit : 

— Dans cette guerre qui atteint les deux tiers du 
monde, une certaine perturbation _ était inévitable. 
Toutefois les difficultés ne résidaient pas dans le 
manque de. crédit de l'Angleterre, mais dans la sus­
pension des paiements -de la part •__ l'étranger. Lee 
mesures du gouvernement ont eu pour but de proté­
ger le commerce et le travail. Le gouvernement a usé 
du .crédit de l'Etat pour rétablir le taux normal 
du change, dont dépendent le commerce et l'indus­
trie. Grâce à ces mesures, les fonds publics anglais 
ont conservé leur grande valeur traditionnelle. 

Pendant la crise, £ 120 millions sole titres ont été 
traités, ce qui prouve que la plus grande partie des 
valeurs, dont le montant total varie de £ 300 à S00 
millions, se sont négociées comme d'habitude. La som­
me totale des titres sur lesquels la Banque d'Angle­
terre a avancé de l'argent s'élève à £ 60,336,000. 

La session ordinaire du Parlement roumain a été 
ouverte par la lecture du discours du Trône. Ce docu­
ment débute par l'expression dte la plus haute véné­
ration à l'égard du feu roi Carol. Jetant ensuite un 
regard 6ur les lemps pénibles actuels et sur la situa­
tion internationale si difficile, il dit : es Pour pouvoir 
traverser ces temps difficiles, nous avons besoin de 
l'appui sincère et du patriotime éclairé de toutes les 
forces de la nation et de l'union de tous. Je suis per­
suadé que vous êtes convaincus de la gravité de la 
situs 
ver: 
de loi dictés par les circonstances, qi 
te des exigences de l'armée qu'entourent l'amour _t la 
confiance de la nation. » 

A la séance d'ouverture du Parlement assistaient le 
corps diplomatique et un nombreux public. Le Roi a 
été frénétiquement applaudi et plusieurs fois inter­
rompu par les applaudissements, notamment au pas­
sage relatif à l'armée roumaine. 

Des pêcheurs ont ramené ici le capitaine et l'équi­
page du vapeur Khartoum, du port de Londres, qui a 
touché le 26 novembre une mine dans la Mer 'o!u 
Nord. 

Le vapeur anglais Primo a été coulé par un sous-
marin allemand à la hauteur du cap Antifer. L'équi­
page a été sauvé. 

Le projet de loi concernant l'expropriation des 1er; 
res appartenant à des sujets ennemis a été approuvé 
par une commission spéciale composée de délégués de 
•divers ministères. 

Dans les eaux Ue Bajri un bateau de pêche a été dé-
uit et ses quatre matelots ont été '.ués tandis qu'ils tru_ 

voulaient rendre une mine inoffensive. 
Le président de la République, M. Raymond Poin-

caré, accompagné des présidents du Sénat et de la 
Chambre, a rendu visite au quartier général où il allait 
porter au général Joffre la médaille militaire. 11 y a pro­
noncé une allocution dans laquelle il a fait ressortir 
les mérites du généralissime, sa mélhoti'e et sa, pru­
dence. Après avoir parie de ceux oui sont tombés sui­
le champ de bataille, il a dit :_ s< Nous n'ayons pas le 
droit de renoncer à notre mission civilisatrice séculai­
re. Une victoire indécise, une paix incertaine expose­
rait bienlôt la France à de nouvelles attaques des bar­
bares qui ne se servent du masque de la science que 
pour assouvir leurs désirs de puissance. La France, 
avec l'aide constante de ees alliés, exécutera l'œuvre 
de la délivrance de l'Europe, qu'elle a entreprise pour 
60 retrouver ensuite, sous les auspices de ses mort6, 
une nation plus forte en gloire, en prospérité ct en 
sécurité. » 

Le correspondant bernois du « Corriere délia Sera » a 
eu un entretien avec le Président fédéral, M. Hoffmann, 
qui lui a déclaré une fois de plus que les bruits d'un 
accord secret entre la Suisse et l'Autriche étaient 
inexacts, eh faisant ressortir que la parenté de certains 
officiers suisses et autrichiens n'était pas une preuve 
suffisante de l'existence de pareille convention. Lepeu-
ple suisse a toujours mis sa neutralité avec son indé­
pendance sur le même pied, et pour les maintenir il 
a décidé en 1907 la réorganisation de son armée. Le 
pays est prêt à faire de nouveaux sacrifices et de cou­
vrir le déficit budgétaire de 200 millions : même en cas 
de besoin il consentirait encore à des sacrifices autre­
ment considérables. 

Le vapeur danois Mary,, allant de Esberg à Grimsby, 
a touché dimanche une mine dans la mer du Nord et a 
sombré. L'équipage, comportant 14 hommes, s'est sau­
vé sur 2 canots. Le capitaine et 7 hommes, qui se trou­
vaient dans un de ces canots, ont été pris à bord du 
vapeur Juno de la ligne Wilson et ont débarqué à 
Grimsby. On n'a aucune trace de l'autre canot. 

Le « Jeune Turc s essaie de démontrer à l'aide de 
chiffres que le point le plus vulnérable de la Russie, 
celui contre lequel l'Autriche-Honsi-ie, l'Allemagne et 
la Turquie devraient opérer, est l'Ukraine, dont l'oc­
cupation paralyserait l'approvisionnement de l'armée 
et le trafic du chemin de fer, étant donné que les che­
mins de fer reçoivent de l'Ukraine tout leur charbon. 
Là perte de cette province empêcherait la Russie de 
continuer à jouer son rôle de grande puissance en Eu­
rope. 

MM. Van de Vyvere et Berryer, ministres belges des 
financée et de l'intérieur, ont conféré à Londres avec le 
Premier Ministre, le Chancelier de l'Echiquier et le 
ministre de l'intérieur anglais. Le principal objet de 
cette .entrevue a été d'examiner les moyens/ d'alléger 
la misère des millions de Belges qui sont restés en Bel­
gique. 

La nouvelle suivant laquelle la grande papeterie Zu-
ber Rieder & Cie avait été complètement détruite lors 
des combats livrés dans la banlieue de Mulhouse est 
complètement controuvée. Une seule maison qui se 
trouvait dans le rayon du tir a été touchée par les 
shrapnells. La fabrique est indemne et continue son ex­
ploitation dans la mesure du possible. 

Un télégramme de Rome annonce que la Porte a 
pngagé avec le Vatican des négociations en vue du 
rétablissement des relationà diplomatiques. La Tur­
quie vou-iràît arriver à faire enlever à la France le 
protectorat des catholiques dans l'empire ottoman. 
' Le Vatican serait hésitant et voudrait ne rien con-
pl'ure en tous cas avant la fin de la guerre. Il dési­
rerait ne pas contrecarrer les efforts qui sont faits 
pour amener une détente avee la France! 

L'Etat prussien eaneacre journellement 150,000 marks 
à soulager les besoins des normbreux réfugiés qui ont 
quitté les frontières de la Prusse Orientale pour se 
fendre dans d'autoes provinces allemandes. 

A Berlin» il reste à peine 5 p. c. de ces réfugiés, le 
gouvernement désirant ne pas surcharger la capitale. 

Le prince Troubetzkoï, le nouvel ambassadeur rUEsé 
p. Belgrade, s'est rendu a Sofia pour tenter d'y amener 
un rapprochement entre la Bulgarie et la Serbie. Pour 
y arriver la Serbie devrait se résigner à abandonner 
(me partie de la Macédoine. Cela semble bien difficile 
à faire admettre par le patriotisme serbe, comme aussi 
par la Grèce, qui serait alors beaucoup plus exposée 
^ux attaques des Bulgares. 

La Direeitîon des chemins de fer allemands a décidé 
que ne seraient plus valables le6 billets de chemins 
de fer délivrés en pays ennemis par l'Agence Cook. 

COMMUNIQUÉS OFFICIELS 
1 I> I l . ' . l . JLiSl.- .JLIl l *M IU .SLU.IUL.USH-J UUJ ULl.U I UU 

Communiqués des armées alliées 

Paris, 1" décembre {Communiqué officiel de i t 
heures du soir) : 

En Belgique, l'infanterie allemande a essayé vai^ 
nement de sortir de ses retranchements au sud de 
Bixschoote. Après un violent combat, nous ayons 
occupé le château et le parc de Vermelles entre Bé 
thune et Lens. 

En Argonne nous avons pris une avance notable 
dans le bois de La Grurie. 

Rien de spécial à signaler sur le reste d u front. 

* * « 
Paris, 2 décembre (Communiqué officiel de 3 gen­

res de l'après-midi) : 

Au sud d'Ypres, l 'attaque par les Allemands 
d'une tranchée prise hier par nos troupes fl. été re­
poussée. 

Entre Béthune et Lens, outre le château et le parc 
de Vermelles, nous avons pris deux maisons et des 
retranchements. 

Dans les environs de Fay, au sud-ouest de Pé­
ronne, s'est livré un intense combat d'artillerie. Dans 
la région de Vendresse et de Craonne l'ennemi a 
canonné vigoureusement nos positions. Notre artil­
lerie a répondu à son feu et réduit au silence une 
de ses batteries. 

En Argonne, une attaque allemande dirigée sur 
Fontaine-Madame a été repoussée. Nous avons pro­
gressé en certains points dans cette région. 

Paris, 2 décembre (Officiel) : 

Le président de la République, accompagné de 
M. Viviani et du général Joffre, s'est rendu au grand 
quartier général anglais où il a eu une entrevue avec 
le roi d'Angleterre. Après un entretien prolongé, Je 
Roi et M. Poincaré se sont rendus en automobile sur 
le front. Partout ils ont été chaleureusement accla-
nrés. Ils ont passé toiite la journée au milieu de: 
troupes. M. Poincaré et M. Viviani sont rentrés ce 
matin à Paris. 

**. 
Pétrograd, 30 novembre (Communiqué officiel du 

commandant en chef russe) : 

Nous nous trouvons devant des positjon§ extrê­
mement fortes que les Allemands défendent rvec la 
plus grande énergie. 

De temps en temps l'ennemi prend l'offensive et 
des combats corps à corps acharnés s'en suivent. 

On me signale que l'ennemi a reçu des renforts 
composés de deux divisions d'infanterie et d'une di­
vision de cavalerie. 

Dans le voisinagle de Klobuzko et de Koalin, 
dans la région de Czestochowa, nous avons décour 
vert une position ennemie fortement retranchée et 
couverte d'une triple rangée de défenses accessoires. 

* 
* f 

Pétrograd, ior décembre {Officiel) : 

L'état-major général de l'armée dil Caucase fait 
mention d'un important combat le 30 novembre. 

- • * 
Pétrograd, 2 décembre {Communiqué officiel qlu 

1" décembi c du grand quartier général russe) : 
Sur tout le front règne un calme relatif. D^ns la 

région de Lowicz, le conr),bst se poursuit, quoique 
moins intense. 

(Communiqué officiel du 2 décembre du grand 
quartier général russe) : 

Vers minuit, l'ennemi a attaqué, en colonnes ser­
rées, nos positions au nord de Lodz, mais il a été 
repoussé. 

Dans la région au sud de Cracovie, nos trpupes 
sont entrées dans Weritsjko. 

Pétrograd, 2 décembre {Communiqué officiel du 
grand état-major) : 

Sur la rive gauche de la Vistule, la bataille con­
tinue dans la région de Lowicz. Les attaques de 
l'ennemi visent le front Bielawa-Spbota, à l'ouest 
cle Lowicz. Au nord de Lowicz, nptre offensive a 
été couronnée de succès. 

Dans la région de Lodz, le combat se limite à 
une canonnade. 

Sur notre aile gauche, des reconnaissances nous 
ont appris ces derniers jours la concentration d'jrpr 
portantes forces allemandes se dirigeant de Kalisch 
à Sieradz, située au sud-est de Kaliscli et £ l'ouest 
de Zdunskawola. Ces forces semblent avoir été 
amenées par le Chemin de fer de l'ouest. 

L'ennemi a pris l'offensive dans la région de 
Lask et dans les environs de Sieradz. 

Notre avant-garde a commencé un combat fu­
rieux qui a duré toute la journée. Nqus avons, par 
suite de la situation nouvelle, pris les niesures né­
cessaires. 

Dans le Sud, nous avons pris Szerzow au sud de 
Lask) après un combat acharné. 

Près de Plock, outre les 4 barques déjp. nqmmées 
pous avons pris 5 vapeurs et une parque chargés de 
cartouches. 

Dans la Bukovine, nous ayons détruit le matériel 
roulant de 3 trains. 

. ' . 
Washington, 2 décembre : 

Au cours d 'un entretien qu'il a eu avec le mipistre 
M. Bryan, M. Van Dyke, envoyé des Etats-Unis 
en Hollande lui a dit qu'il était chargé par S. l/L. 
la reine Wilhelmine de soumettre ap Président Wil­
son un plan conçu'en vue du rétablissement de ];*, 
paix. 

-++-
Communiqués allemands 

Bsîrlin, 2 décembre (Officiel) : 
Après le discours du chancelier de l'Efppire, \p 

Reichstag a voté le crédit de guerre de 5 milliards 
de marks à l'unanimité moins une voix, celle du dé­
puté socialiste Liepkneçht. ]_e Js-eiphst£g s'est ajour­
né au 2 mars. 

**• 
Berlin, 3 décembre (Officiel) : 
Suivant des informations publiées dans certains 

pays neutres, les milieux anglais en Egypte cher­
cheraient à nuire à l'Allemagne en prétendant que 
l'armée turque a pour mission de conquérir l 'Egypte 
pour compte de l'Allemagne. Nous sommes autori­
sés à dire de cette information qu'elle est absurde. 

Vienne, S dtécembre (Communiqué officiel du 
grand quartier général) ; 

Sur notre front dans la Gfljçiç QçciçieptSk et P» 
Pologne russe, la journée d'hier et ta nuit ont été re-
latiypjpe-it cajnjiss. 

Une attaque des Rtisses a« nord-ouest de Wol-
brom a été repoussée. 

Les combats à l'est de Noworadomsk et pris 4 e 

Lodz se dérouJent favorablement pour nou§. 
Devant Przerpysl, jes Russes sont restés ina^tifs, 

soiis l'influence de le«r dernier «fc^es. Plusieiws 
aviateurs ennemis ont lancé des bombes sur 'a for­
teresse, mais sans résultat. 

Les opérations dans les Çarpatjies ne sont pas 
enœre tprminsées. 

* » 
Vienne, 3 décembre (Officiel) -. 
L'Empereur a reçu du général Franjs:, ponwp^n-

dant de la S" anpée la dépêche suivante : je de­
mande à Votre Majesté de pouvoir mettre à vos 
pieds en ce jour du 66' anpiversaire de votre acces­
sion au trôné, la nouvelle que Belgrade a été occu­
pée aujourd'hui par les trpupes (ie la 5" année. 

**# 
Vienne, 3 décembre (Officiel du théâtre de la 

guerre Sud en date d'hier) : 
L'ennemi battant en retraite, il n'y a pas eu de 

grands oom)_ats hier. Les divisions d'^ç'aireuis en­
voyées en avant ont pris contact avec des arriérer 
gaides ennemies et ont fait plusieurs prisonniers. 

* 
* # 

Budapest, 3 décembre (Officiel) : 
D'après un rapport détaillé du « Magyar HirJap » 

des trpiupes austro-hongrpises ont hier soir, dans un 
assaut à la baïonnette irrésistible, pris la partie ouest 
de Belgrade. Ce matin, toute la ville de Belgrade a 
été occupée. Les troupes y ont fait leur entrée au 
milieu d'un enthousiasme général. 

* 
* * 

Constantinopîe, 3 décembre (Officiel) : 
Les combats continuent à la frontière de la pro­

vince persane A^erbeidjan. 
' » * « 

Constantinopîe, 3 décembre (Officiel) -. 
Un combat a el» U e u dans le sud du Maroc près 

de Ain Galaka, entre des Senoussis et des troupes 
françaises placées sous le commandement du géné­
ral Largeap. Le cheik Abdullah y a trouvé la mort, 
mais les Français ont été mis en fuite. Les Senous^ 
sis ont remporté également de brillantes victoires 
dans la région de Kunem et de Wadaï. 

•--"• • • **•» 

Dépêches diverses 

Vienne, S décembre : 
On annonce que le général Bojowitseh, le commandant 

en chef de la première armée serbe, a été mis à la re­
traite. II est remplacé par le général Miditsch, jusqu'ici 
sous-chesf du commandement supérieur. 

Athènes, 2 décembre : 
Le gouverneur de Smyrne a ordonné aux Banques 

grecques de transmettre leurs fonds en dépôt à la Ban­
que Ottomane. 

. * . 
Constantinopîe, 2 décembre: 
Au Maroc et en Tunisie, Abdel Malek, fils du célèbre 

Abdel Kadeir, l'ancien roi de Tunis, prépare la guerre 
sainte contre' les Fpançàis^ 

"V « • 
Pétrograd, l " décembre : 
On mande de Varsovie que, d'après le témoignage de 

personnes arrivées dg Lodz, des aviateurs allemands ont 
jeté lundi sur cette ville 18 bombes qui ont fait explosion 
dans les rues principales et y causèrent de grande dé­
gâts. Notamment la fabrique Goodrich serait complète­
ment détruite. Beaucoup de personnes ont été tuées et 
blessées ; une pambie de la ville a, été détruite par l'in­
cendie. 

„ * . 
Stockholm, 2 décembre : 
ke câble télégraphique entre Fredericia et Libau p. été 

c<nipé. Ce câble transmettait la plus grande partie des 
télégrammes entre la Eussiez, l'Angleterre et la France. 
A la demande de la direction des télégraphes, l'office 
télégraphique' suédois s'est chargé de la transmission des 
dépêches pour autant que ses câbles le permettent! 

. * . 
Bâle, 2 décem'bre : 
Le ministre de la guerre frajni*ais, M. Millerand, eet 

allé inspecter le,s ouvracep de défense de Belfort, puis 
s'est rendu en automobile à Dammerkirch, aooéaùpa^ 
gné du gouverneur de Belfort, le général Thévenet. ï )e 
Dammeririrch il est parti par Délie pour Beamcou-t. 

**• 
Madrid. 2 décembre : 
Le bruit suivant lequel le B.°i Alphonse XIII serait 

/parti pour Bordeaux pour avoir un entretien avec 
M. Poincaré est inexact. Le Roi s'est simplement ren­
du à Saint-Sébastien pour y rencontrer le docteur 
Moujre, de Bordeaux, qui le soigne pour ides maux 
d'oreilles. 

» * • 
Pétrograd, 2 décembre : 
Le correspondant à Rome du « Rusaskoje SIoivo si 

télégraphie à ce journal que l'on peut considérer com­
me qertaia le retour du prince de Bulow à l'aimb^*-
poàe de Rome. La réapparition de cet domine d'Etat 
de grande valeur e^r jj", scène ppîitique" eo^ significa­
tive, étant dorané f import^pee <fee décisions à prendrp 
par l'Italie en ce moment : c'est, dit-il, im coup de 
panon de 420 diplomatique. L'influence du prince à 
Rome, où il a des relations d'amitié et de parenté 
dans l'aristocratie et où il est comme chez lui, est très 
grande et le sera toujours. 

t * t 
Madrid, 2 décembre : 
Le ministre de la Marine a donné lecture il y a quel­

ques jours, aujf Cortès, d'un projet de ici qui prévpii 
la construction de 4 croiseurs rapides (60 million» de 
pesetas),de 14 torpilleurs (30 millions),de 28 sous-marins 
(110 millions), de 3 canonniiMes (9 millions) et de 18 
gardes-côtes pouvant servir également au placement de 
mines (6 millions). Le projet prévoit en outre un crédit 
de tl millions pour achat de mines et de torpilles, un. 
(svutre de 5 millions pour achat d'aéroplanes, etc., soit un 
prédit total de 230 millions de pesetas à répartir sur six 
années budgétaires à partir dé 1815. Pour la même pé­
riode, le gouvernement demande un crédit de 28.1300,000 
pesetas pour la modernisation des ports de Cadix, de 
Paitliagène si du _Wrol,aiusi que pour l'achat (}e çjocks 
flottants. -

Paris, S décembre : 
Le < Petit Parisien », se basant sur les indications 

d'un habitant d'Ypres, annonce que le bombardement 
de cette ville continue depuis le 30 novembre sans in­
terruption, pes bombes lancées par lés aéroplanes alle­
mands y causent des dommages pljjs forts que la Iflijrd.e 
artillerie elle-même. Les conduites d'eau sont détruites. 
La ville se?» bientôt abajwloijné. par le de*_.jfsV de ses 
habitante. 

I 

_________•___________• 
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PETITE GAZETTE 
L e s gardes civiques. 

N o u s s o m m e s a u r e g r e t d e n e p o u v o i r d o n n e r , a u x g a r ­
d e s - c i v i q u e s q u i se s o n t f a i t c o n n a î t r e a u x a u t o r i t é s 
a l l e m a n d e s , a u c u n e s o r t e d ' i n d i c a t i o n s u r l e s o r t q u i 
p e u t l e u r ê t r e r é s e r v é d a n s l ' a v e n i r . 

N o u s a v o n s i n s é r é ic i l a q u e s t i o n q u ' i l s p o s a i e n t à c e s 
a u t o r i t é s : « L e s g a r d e s - c i v i q u e s s e r o n t - i l s f a i t s p r i s o n ­
n i e r s t » m a i s c e t t e q u e s t i o n e s t r e s t é e s a n s r é p o n s e , e t 
i l n ' e s t p a s e n n o t r e p o u v o i r d ' e n i m p r o v i s e r u n e . . . 

O n s a i t q u e l e s g a r d e s - c i v i q u e s q u i o n t s i g n é l ' e n g a g e ­
m e n t d e n e p l u s p r e n d r e l e s a r m e s c o n t r e les A l l e m a n d s 
d o i v e n t se p r é s e n t e r u n e fois p a r s e m a i n e à c e r t a i n s e r ­
v i c e d e c o n t r ô l e i n s t a l l é à l ' E c o l e M i l i t a i r e . I b s o n t 
10,000 e n v i r o n q u i f o n t t o u s l e s m e r c r e d i s c e p e t i t 
v o y a g e . 

P a r m i c e u x - c i , i l e n e s t q u i v i e n n e n t d e s e x t r ê m e s con­
fins d e l ' a g g l o m é r a t i o n : l ' u n d ' e u x n o u s e x p o s e a i n s i s e s 
d e s i d e r a t a : 

— I l y a u n b o u t d e c h e m i n d u p l a t e a u d e K o e k e l b e r g , 
o ù j ' h a b i t e , à l ' a v e n u e d e l a R e n a i s s a n c e . Q u a n d le t e m p s 
n ' e s t p a s t r o p m a u v a i s , j e m ' y r e n d s à p i e d , m a i s il 
a r r i v e q _ e j e s o i s o b l i g é d e p r e n d r e ' l e t r a m w a y . L n 
t e m p s n o r m a l , o n n e r e g a r d e p a s à d é p e n s e r 20 ou 2J 
c e n t i m e s , m a i s il n ' y a p a s d e h o n t e , p o u r l ' i n s t a n t , à 
n e p o u v o i r d i s p o s e r d e p a r e i l l e s o m m e . L e s d i r i g e a n t s 
d e s T r a m w a y s B r u x e l l o i s e t d e s E c o n o m i q u e s n e p o u r ­
r a i e n t - i l s a c c o r d e r a u x g a r d e s - c i v i q u e s , l e j o u r o ù l e u r 
p r é s e n c e e s t r e q u i s e à l ' E c o l e M i l i t a i r e , c ' e e t à - d i r e l e 
m e r c r e d i m a t i n , l a g r a t u i t é d u p a r c o u r s ? I l s l ' o n t a c ­
c o r d é e — i l s y o n t é t é c o n t r a i n t s , i l e s t v r a i — a u x mi l i ­
t a i r e s a l l e m a n d s : l e g e s t e q u e n o u s a t t e n d o n s d ' e u x se­
r a i t d ' a u t a n t p l u s b e a u q u ' i l s e r a i t t o u t g r a c i e u x . . . » 

N o u s t r a n s m e t t o n s v o l o n t i e r s a u x T . B . e t a u x C . E . 
c e t t e d e m a n d e , q u e n o t r e c o r r e s p o n d a n t f o r m u l e a u n o m 
d e t r è s n o m b r e u x c a m a r a d e s . 

Double bière de Diest (Vieux syst.), fr. 0.20 la gr. bout. 
F. Moeremans, 145, rue Delaunoy, Bruxelles-Ouest (94) 

De jeunes braves. 
L ' a r t i c l e q u e n o u s a v o n s p u b l i é s o u s c e t i t r e n ' a p a s 

e u l ' h e u r d e p l a i r e à t o u s n o s l e c t e u r s . I l s ' e n t r o u v e 
p o u r n o u s r e p r o c h e r d ' a v o i r m i s e n v e d e t t e l e s n o m s 
d e c e s j e u n e s g e n s , e t d e n ' e n a v o i r p o i n t c i t é t a n t d ' a u ­
t r e s g l o r i e u s e m e n t p o r t é s p a r d e s e n f a n t s d u p e u p l e . 

C e s l e c t e u r s o n t t o r t . S i n o u s a v o n s p a r l é d e s f i ls d e 
c e r t a i n s d e n o s m i n i s t r e s , c ' e s t p a r c e q u e l e u r s n o m s se 
s o n t r e n c o n t r é s d a n s d e s j o u r n a u x q u e n o u s a v o n s e u s 
s o u s l e s y e u x e t p a r c e q u il n o u s s o n t a p p a r u s c o m m e 
u n e m a n i è r e d e s y m b o l e d e l a b r a v o u r e b e l g e . C ' e s t a u 
m ê m e t i t r e q u e , q u a n d i l n o u s e s t a r r i v é d e p o u v o i r 
p a r l e r d e s e n f a n t s r o y a u x , n o u s a v o n s v o u l u v o i r e n 
e u x l ' i n c a r n a t i o n d e t o u s l e s e n f a n t s d e t o u t e s l e s 
c l a s s e s e t d e t o u t e s l e s c o n d i t i o n s , q u i n o u s s o n t éga ­
l e m e n t c h e r s . 

N o t r e a d m i r a t i o n v a t o u t a u t a n t e t m ê m e p l u s .— 
o u i , p l u s e n c o r e ! — à c e u x d o n t l e s n o m s n o u s s o n t in ­
c o n n u s q u ' a u x a u t r e s . N o s l e c t e u r s p e u v e n t c r o i r e q u ' à 
c e u x - l à n o u s f e r o n s p l e i n e m e s u r e u n j o u r , s o i t q u ' i l s 
r e v i e n n e n t , s o i t q u ' i l s n e r e v i e n n e n t p a s . . . 

p l e u r i o n s , o u i , n o u s p l e u r i o n s c o m m e d e s f e m m e s e t 
l e s b r a s n o u s t o m b a i e n t d e v a n t ce s p e c t a c l e p é n i b l e . 

L e s P e t i t e s A b e i l l e s , e l l e s a u s s i , p l e u r a i e n t , m a i s e l l e s 
p l e u r a i e n t e n t r a v a i l l a n t : à l ' a r r i v é e d e s p r e m i e r s ba ­
t a i l l o n s d e f u y a r d s , e l l e s c o m p r i r e n t q u e si Îe6 l a r ­
m e s é t a i e n t p e r m i s e s , l ' a c t i o n s u r t o u t 6 ' i m p o s a i t . 

E t eUes s ' i m p r o v i s è r e n t e œ u r e h o s p i t a l i è r e s , e l l es fu­
r e n t l e s b o n n e s h ô t e s s e s c h e z l e s q u e l l e s s u c c e s s i v e m e n t 
l e g e n s d e L i è g e , d e T i r l e m o n t , " d e L o u v a i n , pu i6 de 
T e r m o n d e , d e D i x m u d e e t d e t a n t d e l o c a l i t é s q u i 
n e x i s t e n t p l u s q u e d e n o m t r o u v è r e n t t o u t d e s u i t e le 
g î t e e t l a s o u p e . E l l e s n ' o n t p a s vu déf i l e r m o i n s d e 5,000 
r é f u g i é s d a n s l e u r a u b e r g e d e l a r u e d e J é r i c h o d e p u i s 
1 a r r i v é e d e s t r o u p e s a l l e m a n d e s e n B e l g i q u e . E l l e s les 
o n t c o n s o l é s , r é c o n f o r t é s ; e l l e s l e u r o n t d o n n é l e s con­
s e i l s q u ' i l f a l l a i t ; e l l e s o n t su l e s g a r d e r q u a n d e l l e s 
a v a i e n t l a c o n v i c t i o n q u ' i l y a v a i t d a n g e r p o u r e u x à 
r e f a i r e d e s p a q u e t s d e l e u r s h a r d e s , e t o n t p u l e s c o n ­
v a i n c r e d e l ' u t i l i t é d e r e g a g n e r l e u r s p é n a t e s q u a n d 
c e t t e u t i l i t é l e u r a p p a r u t . 

O u i , e l l e s o n t e n c o r e a c c o m p l i c e t t e b o n n e œ u v r e - l à 
p a r - d e s s u s le m a r c h é , l e s P e t i t e s A b e i l l e s . E t il y a en ­
c o r e à c e t t e h e u r e d e s m a l h e u r e u x d a n s l e u r r e f u g e . I l y 
e n a a u s s i a i l l e u r s , c a r les P e t i t e s A b e i l l e s , q u i s o n t 
d e s t r a v a i l l e u s e e , n ' a i m e n t p a s q u e l e u r s p r o t é g é s r e s ­
t e n t à r i e n f a i r e . . E l l e s o n t f o u r n i à b e a u c o u p le t r a v a i l 
q u i r e l è v e e t q u i r é c o n f o r t e , e t i l e n e s t p a s m a l q u i 
b e s o g n e n t m ê m e p o u r l e c o m p t e d e l ' Œ u v r e . I l e x i s t e 
e n effet q u e l q u e p a r t , d a n s l a b a n l i e u e , u n e m a n i è r e de 
f a b r i q u e d e d e n r é e s a l i m e n t a i r e s à l ' u s a g e d e - e n f a n t s . 
Si v o u s r é f l é c h i s s e z , p a r e x e m p l e , q u e d a n s le c o m ­
m e r c e l a b o î t e d e p h o s p h a t i n e se p a i e c o u r a m m e n t 
3 f r a n c s , v o u s n ' a u r e z p a s d e m a l à v o u s c o n v a i n c r e 
q u e ce n ' e s t p a s d a n s l e s p h a r m a c i e n q u e l e s P e t i t e s 
A b e i l l e s v o n t c h e r c h e r c e t t e n o u r r i t u r e i n d i s p e n e a M e 
à 4,000 d e l e u r s n o u r i s s o n s a u m o i n s : l a p h o s p h a t i n e 
se f a b r i q u e p o u r l e u r c o m p t e , d a n s l ' é t a b l i s s e m e n t q u e 
j e v i e n s d e d i r e , e t e l l e s s o n t p a r v e n u e s a i n s i à n e 
p a y e r q u e c i n q u a n t e c e n t i m e s l a q u a n t i t é c o n t e n u e 
d a n s l a b o î t e de t r o i s f r a n c s e t p l u s . 

Q u a n d on v o u s d i t q u e l e s P e t i t e s A b e i l l e s p e n s e n t 
à t o u t ! E l l e s o n t e n c o r e p e n s é q u e b i e n d e s r i c h e s r c -

Î
sugn-ent à ' d o n n e r d e l ' a r g e n t a u p a s s a n t q u i l e u r t e n d 
a maim : s a i t - o n j a m a i s l ' u s a g e q u e le m e n d i a n t en 

p o u r r a f a i r e e t si , le p r o m e n e u r r i c h e d i s p a r u , i l n e 
s ' a v i s e r a p a s d ' a S e r l a n i p e r u n v e r r e a u c a b a r e t d ' e n 
face ? A l o r s e l l e s o n t c r é é d e s b o n s d e v a l e u r d i f fé ­
r e n t e , e n é c h a n g e d e s q u e l s l e s p o r t e u r s p e u v e n t s e 
p r o c u r e r d a n s l e u r s c a n t i n e s du s a v o n , du s u c r e , d u 
sel e t , si j e n e m e t r o m p e , d u c h a r b o n . E t j e t i e n s à 
n o t e r i n c i d e m m e n t q u e c e c h a r b o n l e u r a é t é f o u r n i 
t o u t r é c e m m e n t , à c o n c u r r e n c e d e 70 t o n n e s , g r a t i s 
p r o D e o , comime n o u e a i m o n s à d i r e , p a r l e R o y a l A u ­
t o m o b i l e O l u b d e B e l g i q u e : n o s « c l i auf fa i i à s » c o m m e 
n o u s l e s a p p e l i o n s n a g u è r e e t s i s o u v e n t à t o r t , n ' o n t 
•ph:-:- d ' e s s e n c e , m a i s ii l e u r r e s t e d u c œ u r , b e a u c o u p 
•do c œ u r , d e l a » b r a i s e » a u s s i e t d e q u o i en f a i r o . 

M a c h a n s o n d e s P e t i t e s A b e i l l e s a e u , c o m m e t o u t e 
c h a n s o n q u i s e r e s p e c t e , t r o i s c o u p l e t s . J e v o u s l a i s s e 
l e 6oin d e t r o u v e r l a s u i t e d u r e f r a i n d o n t j e n e v e u x 
v o u s l i v r e r o u e le p r e m i e r m o t : 

— D o n n e z ! . . . 

i m m e u b l e b o u l e v a r d du N o r d , 38. P r o f i t a n t d ' u n e a b ­
s e n c e d e M m e D . . . M . . . , il s ' e s t i n t r o d u i t c h e z e l l e e t 
s ' e s t a p p r o p r i é u n o s o m m e d e 700 f r a n c s c n e s p è c e s e t 
d e s b i j o u x d i v e r s v a l a n t 1,100 f r a n c s . L a p o l i c e le 
r e c h e r c h e . 

— L a d e m o i s e l l e d e m a g a s i n d ' u n e p â t i s s e r i e d e l a r u e 
N e u v e , e n v o u l a n t s ' h a b i l l e r , a c o n s t a t é q u e s o n p a l e t o t 
r e n f e r m a n t s o n p o r t e - m o n n a i e b i e n g a r n i a v a i t d i s p a r u . 
L e s o u v r i e r s p â t i s s i e r s o n t é g a l e m e n t eu l a d é s a g r é a b l e 
s u r p r i s e d e c o n s t a t e r q u e l e u r s c h a m b r e s a v a i e n t é t é 
c a m b r i o l é e s . U n e p l a i n t e c o l l e c t i v e a é t é d é p o s é e . 

— M. D . . . J . . . , r e n t i e r , h a b i t a n t r u e d e S e l i a e r b e e k , 
50, a t r o u v é s a c a v e m i s e a u p i l l a g e . L e s s o u p ç o n s s ' é t a n t 
p o r t é s s u r d e s v o i s i n s , u n e p e r q u i s i t i o n c h e z e u x fu t 
d é c i d é e ; e l le a a s n e n é l a d é c o u v e r t e d e s b o u t e i l l e s , soi ­
g n e u s e m e n t c a c h é e s , sous u n t a s d e p o m m e s d e t e r r e . 
P r o c è s - v e r b a l a é t é d r e s s é . 

— L ' a g e n t s p é c i a l B e n o î t a a r r ê t é u n i n d i v i d u n o m m é 
D . . . A . . . , i n c u l p é d e c o m p l i c i t é d a n s d i v e r s vo l s p e r p é ­
t r é s à S a i n t - G i l l e s . 

— A S a i n t - G i l l e s , p l u s i e u r s h a b i t a n t s s o n t v e n u s se 
p l a i n d r e à la p o l i c e d ' a v o i r é t é r e f a i t s d e d i v e r s e s som­
m e s ' d ' a r g e n t , q u e d e s i n d i v i d u s s a n s s c r u p u l e s s ' é t a i e n t 
Fait c o n f i e r sous p r é t e x t e d ' a l l e r l es r e m e t t r e à d e s so l ­
d a t s p r i s o n n i e r s en H o l l a n d e . 

— H i e r a p r è s - m i d i u n a g e n t e n c ivi l r e m a r q u a l e s a l ­
l é e s e t v e n u e s d e t r o i s i n d i v i d u s q u i g u e t t a i e n t v i s i b l e ­
m e n t u n m a g a s i n de s o l d e s , b o u l e v a r d d u N o r d . A p r è s 
u n e o b s e r v a t i o n d e p e u d c d u r é e , l ' a g e n t v i t un d e s m a ­
l a n d r i n s s ' a p p r o p r i e r u n p a r d e s s u s e t l ' a r r ê t a . C ' e s t un 
r é c i d i v i s t e . 

— R u e A m é r i c a i n e , 25, un p r o p r i é t a i r e a r e ç u u n e 
l e t t r e lu i d e m a n d a n t d e l ' a r g e n t s o u s m e n a c e s . L a m i s ­
s i v e p o r t a i t u n m a i n n o i r e c o m m e s i g n a t u r e . P l a i n t e a 
é t é d é p o s é e ; l a p o l i c e p a r a î t ê t r e s u r l a t r a c e d e s cou­
p a b l e s . 

Co l l i s i on . — U n e a u t o e s t e n t r é e en co l l i s i on h i e r , à 
l a P o r t e d e S c h a e r b ê e k , a v e c u n e v o i t u r e d e s T r a m w a y s 
B r u x e l l o i s . I l n ' y a e u h e u r e u s e m e n t q u e d e s d é g â t s 
m a t é r i e l s . 

-M-

Finance et Commerce 

LISEZ CECI 
T E -<7_E__SJ-DS 

TOUTES MES FOURRURES 
Soit peaux et confections 

— A toute offre acceptable — 

36, rue de Ligne, 36 
BRUXELLES 

D e 9 h . d n m a t i n à 8 h . d a s o i r ( M i ) 

S A I N T - N I C O L A S . J o u e t s s c i e n t i f i q u e s , v a p e u r , é l e c t r i ­
c i t é , a u p r i x d e f a b r i q u e . F r é m y , 26, r u e d ' A r t o i s . (248) 

PETITES ANNONCES 

Ecole de Dactylographie pratique 
142, boulevard Anspach — 1, rua det Teinturiers) 

I n s c r i p t i o n s de 9 à 12 h e u r e s e t d e 2 à . h e u r e s . (140) 

Oommune d i lehMrtsMk 

BOURSE OU TRAVAIL 
10, rue de la Huche. M 

« V I I AUX P A T R O N I 
Lest patrons riyans besoin de 

gens de service, d'ouvriers on 
d'employés ides deux * sexes) 
sont priés de s'adresser k la 
Bourse du Travail. SerTlce 
ORATTTIT 

DEMANDES ET OFFRES 
D'EMPLOI 

Le pain. 

L e s a r t i c l e s q u e n o u s a v o n s p u b l i é s d a n s n o t r e n u m é r o 
d e m a r d i o n t j e t é l ' é m o i d a n s l e s m i l i e u x « b o u l a n g i s -
t e s s . N o u s a v o n s r e ç u d e s l e t t r e s e t d e s v i s i t e s e n 
n o m b r e . 

N o u s n ' e n t r e r o n s p a s d a n s l e d é t a i l d e s e x p l i c a t i o n s 
q u i n o u s o n t é t é d o n n é e s d e v ive v o i x e t q u i t i e n n e n t 
s u r t o u t à l a t e c h n i q u e d e l a f a b r i c a t i o n d u p a i n . EJl»>s 
s o n t v e n u e s à p o i n t e n ce s e n s q u ' e l l e s n o u s o n t édif ié 
s u r l a c o m p l e x i t é d e t o u t e u n e s é r i e d e p r o b l è m e s a o n t 
l a m a s s e n ' a m ê m e p a s le s o u p ç o n , e t n o u s s a u r o n s e n 
t e n i r c o m p t e p o u r l a c o n d u i t e à s u i v r e d a n s l ' a v e m r . 
M a i s i l y a u r a i t i n j u s t i c e à n e p o i n t r e p r o d u i r e i c i l e s 
a r g u m e n t s e t les c a l c u l s e x t r ê m e m e n t p r é c i s e t c o n c o r ­
d a n t s q u i se r e t r o u v e n t d a n s p l u s i e u r s d e s l e t t r e s Qui 
n o u s o n t é t é a d r e s s é e s p a r l e s c h e f s d e q u e l q u e s g r a n d : ; : 
firmes d e b o u l a n g e r i e d e l a c a p i t a l e . 

— L a q u e s t i o n d u p a i n , n o u s é c r i t l ' u n d ' e u x , e e t . 
c o m m e v o u s l ' a v e z d i t , d e l a t o u t e d e r n i è r e i m p o r t a n c e , 
e t j e r e c o n n a i s v o l o n t i e r s q u ' e l l e n e s e s e r a i t p a s p o s é e 
s i c e r t a i n s b o u l a n g e r s n ' a v a i e n t p o i n t t e n t é d ' e x p l o i t e r 
l a t r i s t e s i t u a t i o n à l a q u e l l e d e p u i s d e s i l o n g u e s Be*r*i:-
n e s d é j à n o u s s o m m e s c o n d a m n é s . O u i , ce n ' e s t q u e t r o p 
v r a i , h é l a s ! e t à ce p o i n t d e v u e l a c a m p a g n e q u e v o u s 
a v e z m e n é e a u r a é t é d ' u n e i n c o n t e s t a b l e u t i l i t é , d e s b o u ­
l a n g e r s — j e d i s d e s b o u l a n g e r s e t n o n l e s b o u l a n g e r s — 
o n t é t é a s s e z c r i m i n e l s p o u r a b a i s s e r j u s q u ' à d e s l i m i t e s 
i m p a r d o n n a b l e s le p o i d s d u p a i n l i v r é à l e u r c l i e n t è l e . 
O u i , v<yus p o u v e z a v o i r eu e n t r e l e s m a i n s — j ' e n a i e u 
m o i - m ê m e — d e s p a i n s q u i n e p e s a i e n t g u è r e p l u s d e 
TCO g r a m m e s . C o n t r e c e l a v o u s n e s a u r i e z a s s e z p r o t e s ­
t e r : l a m a n œ u v r e e s t h o n t e u s e q u i c o n s i s t e , d a n s d e s m o ­
m e n t s c o m m e c e u x - c i , à v o l e r l e p e u p l e . M a i s c ' e s t à 
c e l u i - c i à se d é f e n d r e : l e c l i e n t a le d r o i t , l e d r o i t s t r i c t , 
d e f a i r e p e s e r s o n p a i n , d e s i g n a l e r l e s f r a u d e s à l a 
p o l i c e e t d ' o b l i g e r ce l le -c i à s év i r . N ' o u b l i e z p a s d ' a i l ­
l e u r s q u e l a lo i v e u t q u e c h a q u e p a i n p o r t e l a m a r q u e de 
l a f a b r i q u e d ' o ù il s o r t e t q u ' a i n s i il n e p e u t y a v o i r 
a u c u n e c o n t e e t a t i o n s u r s a p r o v e n a n c e . 

T o u t p a i n m i s e n v e n t e d o i t p e s e r , à 20 g r a m m e s p r è s , 
970 g r a m m e s e t c ' e s t a u p u b l i c à e x i g e r ce p o i d s . 

M a i s cec i d i t , i l i m p o r t e q u e v o u s n e l a i s s i e z p a s s ' a c ­
c r é d i t e r l a l é g e n d e — e l l e p o u r r a i t a v o i r d e t e r r i b l e s con­
s é q u e n c e s — s u i v a n t l a q u e l l e l e s b o u l a n g e r s q u i v e n d e n t 
d e s p a i n s a y a n t l e p o i d s r e q u i s s ' e n g r a i s s e n t d e l a s u e u r 
d u p a u v r e p e u p l e . 

V o i c i , i s u r l ' h o n n e u r », c o m m e n t i l f a u t e n v i s a g e r e t 
i n t e r p r ê t e r l a s i t u a t i o n d a n s l a q u e l l e s e t r o u v e a c t u e l l e ­
m e n t l e b o u l a n g e r : 

L a f a r i n e q u ' i l r e ç o i t a u j o u r d ' h u i e s t d ' u n e q u a l i t é i n ­
f é r i e u r e e t c o n t i e n t e n c o r e e n v i r o n d e 13 à 15 p . c. d e 
« o n e t d e r é b u l e t . E l l e n e s a u r a i t d è s l o r s a b s o r b e r p l u s 
d e 46 l i t r e s d ' e a u p a r s a c d e 100 k i l o s . 

P o u r q u ' u n p a i n s b i e n c u i t » p è s e 970 g r a m m e s , il 
f a u t l u i c o n s a c r e r s t r i c t e m e n t 1,130 g r a m m e s de p â t e . 

F a i t e s , s u r c e t t e b a s e , l e c a l c u l q u i s ' i m p o s e : 
100 k i l o s d e f a r i n e c o û t e n t a u b o u l a n g e r . . .fr. 39 .— 
I l f a u t c o m p t e r u n e m o y e n n e d e fr. 0.50 p o u r l e 

t r a n s p o r t d e 100 k i l o s d e f a r i n e d u m a g a s i n d e 
l a Vi l l e à l a b o u l a n g e r i e fr. 0.50 

L e c h a u f f a g e d u four r e v i e n t à fr. 1.— 
I l f a u t , p a r s a c d e f a r i n e , 1 k i lo 400 d e l e v u r e 

à f r . 1.50 le k i l o _ . . fr . 1.50 
A j o u t e z - y 2 k i l o s d e se l à 9 c e n t i m e s , so i t . .fr. 0.18 
e t l e s 46 l i t r e s d ' e a u d o n t j e n e ch i f f re p a s l e p r i x 

E t v o u s a r r i v e z à u n p r i x d e r e v i e n t d e . . -fr. 42.78 
S i v o u s t e n e z c o m p t e q u e 149 k i l o s 400 d e p â t e d o n ­

n e n t 133 p a i n s à 40 c e n t i m e s , s o i t a u t o t a l fr. 53.20, 
v o u s d e v e z c o n c l u r e q u e l e b é n é f i c e d u b o u l a n g e r n e 
s ' é l è v e p a r sac t r a v a i l l é q u ' à fr. 53 .20—42.78=f r . 10.42. 

S u r c e b é n é f i c e b r u t — e t j e dé f i e a u i c o n q u e . q u ' i l 
s o i t b o u l a n s r e r ou q u ' i l s o i t p r o f a n e , d e c o n t e s t e r u n 
s e u l d e s ch i f f r e s q u e j e v i e n s d e v o u s m e t t r e s o u s l e s 
y e u x — le b o u l a n g e r d o i t p r é l e v e r d e q u o i p a y e r l e 
p o r t a e e à d o m i c i l e , l a m a i n - d ' œ u v r e , l e l o y e r , l e s con­
t r i b u t i o n s , l a p a t e n t e , l ' e a u . le g a z , e t c . A y r é f l é c h i r 
v o u s n e m a n q u e r e z n a s d". di»"*1 a u e l e s o i - d i s a n t « b o n 
b o u l a n g e r s q u i p r é t e n d a i t r é a l i s e r u n b é n é f i c e de 20 fr. 
a u s a c — e t q u i s ' e n p l a i g n a i t ! — a v a i t o u b l i é d ' é c l a i ­
r e r s a l a n t e r n e , s 

U n a u t r e d e n o s c o r r e s p o n d a n t s q u i e s t , l u i a u s s i un 
d e s p l u s g r o s b o u l a n g e r s d e B r u x e l l e s e t d o n t l a p r o ­
b i t é c o m m e r c i a l e n e p e u t f a i r e a u c u n d o u t e , n o u s c o m ­
m u n i q u e d e s ca lcu l» de. m ê m e n a t u r e e t a r r i v e à u n t o ­
t a l d e f r a i s p l u s é l e v é e n c o r e q u e n o t r e p r e m i e r cor ­
r e s p o n d a n t . 

R e n r o d u i s o n s l a c o n c l u s i o n d e BP. l e t t r e : 
— N " t r o u v e z - v o u s p a s a u e l e p u b l i c a t o r t d e se p l a i n ­

d r e 1 N ' a - t - i l p a s a u m o i n s le m o y e n d e c o r r i g e r l e s m a u ­
v a i s b o u l a n g e r s en se f o u r n i s s a n t u r v - i i e r n e p t r-h"_ l e s 
b o n s ? P o u r q u o i c o n t i n u e - t - i l à se l a i s s e r v o l e r ? » 

S i l a c a u s e n ' e = t n a s t o u t à f a i t e n t e n d u e , e l le n o u s 
p a r a î t b i e n p r è s d e l ' ê t r e . 

S A I N T - N I C O L A S . V e n e z e x a m i n e r l e s f o r t e s r é d u c ­
t i o n s d e p r i x q n e l e s G a l e r i e s N a t i o n a l e s o n t f a i t e s à 
c e t t e o c c a s i o n s u r l e s c o s t u m e s p o u r o a r ç o n n e t s . Exr>o-
s i t i o n d a n s le_ v i t r i n e s d e l a P l a c e S t - J e a n . (841) 

Pour votre rhume ! 
A h ! v o u s a v e z t é m o i g n é d e l a m a u v a i s e h u m e u r p a r c e 

q u e l e s r e c e v e u r s d e t r a m w a y s v o u s d é l i v r e n t , d e l ' i n ­
t é r i e u r , à v o u s p l a t e - f o r m i s t e s , l e u r s t i c k e t s . O y e z ce 
q u e l ' u n d ' e u x t i e n t à v o u s r é p o n d r e :. 

— A q u i l a f a u t e , M o n s i e u r , si l e s g e n s q u i se m a s ­
s e n t s u r l e s p l a t e - f o r m e s a t t r a p e n t d e s r h u m e s ? A n o u s 

• l e s r e c e v e u r s , o u à e u x - m ê m e s ? R é f l é c h i s s e z , M o n s i e u r : 
l e s b r a v e s B r u x e l l o i s n e p a r a i s s e n t j a m a i s ê t r e a u s s i 
h e u r e u x q u e q u a n d i ls p e u v e n t s e p r e s s e r à q u i n z e s u r 
u n e p l a t e - f o r m e q u i n ' e s t n o r m a l e m e n t é t a b l i e q u e p o u r 
h u i t p a s s a g e r s . E t l e m o y e n d è s l o r s , p o u r l e r e c e ­
v e u r , d ' a s s u r e r l a d i s t r i b u t i o n d e s t i c k e t s s u r l a p l a t e ­
f o r m e m ê m e ? S a n s d o u t e d e v r a i t - i l s ' o p p o s e r à c e q u e 
l e p u b l i c s ' e n c a q u e a i n s i . M a i s , M o n s i e u r , s ' i l s ' a v i s a i t 
d e f a i r o à c e t é g a r d q u e l q u e o b s e r v a t i o n , il s e r a i t c o n ­
s p u é , h o n n i , i n j u r i é d ' a b o n d a n c e , l e p a u v r e ! I l f a u t 
b i e n q u e l e r e c e v e u r d i s t r i b u e l e s t i c k e t s d e l ' i n t é r i e u r , 
e t j e v o u s p r i e d e c r o i r e q u e ce n ' e s t p a s p o u r s e n 

Sl a i s i r p u i s q u e l u i a u s s i , e n é t a b l i s s a n t l e s c o u r a n t s 
' a i r d o n t l e p u b l i c se p l a i n t , risque d ' a t t r a p e r - - à 

c i n q à l ' h e u r e ! — u n e b r o n c h i t e , o u p i s . 
S e r v e z d o n c c e l a p o u r s o n r h u m e a u nwniVsO* q u i 

s ' e s t s i v i v e m e n t p l a i n t d a n s v o s c o l o n n e s ! *• 

Les Petites Abeilles. 

' V o u s ratpspelez-vous l e g r a n d m o u v e m e n t d e p i t i é a u ' 
p a s s a d a n s l e c œ u r d e l a fou le l o r s q u e n o u s v î m e s , p o u r 
l a p r e m i è r e fo is , s ' e n g o u f f r e r d a n s n o s r u e s l e s m a l h e u ­
r e u s e s <_°ns _ee ca.nupa'ni '-s f u y a n t d ° v a n t l ' i n v a s i o n ? 
N o u s p l e u r i o n s e n r e g a r d a n t ce s p a u v r e s h è r e s , c e s 
f e m m e s e x t é n u é e s , c e s e n f a n t s en h a i l l o n e f o u l a n t d e 
l e u r s p i e d s n u e l a s p h a l t e d e n o s b o u l e v a r d s . N o u s 

l J l u s d e p é t r o l e , é c l a i r e z - v o u s à l ' a c é t y l è n e , a p p a r e i l s 
c o m p l e t B o u g i e b r û l a n t 8 h e u r e s a v e c e s s e n c e , n a p h t e . 
t h é r é b e n t i n e ou a lcoo l , c o n s o m m a t i o n t r è s m i n i m e . S t o 
A n . P h a r e s W i l l o c q - B o t t i n , 53, r . S t - J o s s e , B r u x e l . (900) 

La Saint-Nicolas. 
J e v a i s v o u s d i r e d a n s u n e d e m i - m i n u t e t o u s l e s p e t i t s 

a r g e n t s q u i m e s o n t e n c o r e v e r n i s d e p u i s h i e r , m a i s j e 
v e u x d i r e d ' a b o r d à q u e l p o i n t j ' a i é t é t o u c h é d e c e r t a i n 
e n v o i . J ' a v a i s i n d i q u é , il y a q u a r a n t e - h u i t h e u r e s , le 
p l a i s i r q u e j ' a u r a i s h t r o u v e r d a n s m o n c o u r r i e r u n p e t i t 
p a q u e t c o n t e n a n t , p a r e x e m p l e , u n e p a i r e d e c h a u s s u r r e , 
p o i n t u r e 26, q u e je d e s t i n a i s à m a p e t i t e a m i e M a r i a : l a 
p a i r e d e c h a u s s u r e s , p o i n t u r e 26, m ' e s t a r r i v é e e t c ' e s t , 
M e s d a m e s e t M e s s i e u r s , u n a m o u r d e b o t t i n e t t e s . F o r m e 
a m é r i c a i n e , t a l o n s p l a t s , b o u t s v e r n i s e t l a c e t s d e so ie ! 
I l n ' y a p a s d a n s t o u t B r u x e l l e s u n e p a i r e d e c h a u s s u r e s 
q u i se p u i s s e c o m p a r e r à ce l le -c i , e t j ' a i p r e s q u e p e u r d r 
d e v o i r l a d o n n e r e n c a c h e t t e à m o n a m i e : si les a u t r e s 
l a v o i e n t , n e v o n t - e l l e s p a s ê t r e j a l o u s e s ? Enf in , j ' a r r a n ­
g e r a i c e l a p o u r l e m i e u x . 

D a n s le m ê m e p a q u e t j ' a i t r o u v é e n c o r e d e u x p a n t a ­
l o n s d e flanelle e t d e u x c h e m i s e s e n t r è s b o n t i s su , m a i s 
v o u s n e m e le f e r e z p a s spéc i f i e r p o u r l ' e x c e l l e n t e r a i ­
s o n q u e j e n ' a i j a m a i s p u f a i r e , e n t r e l a t o i l e e t l e c o t o n , 
l a d i f f é r e n c e q u ' i l f a u t . 

E t i l y a d J a u t r e 6 co l i s e n c o r e q u e j ' a i r a p i d e m e n t in ­
v e n t o r i é s : 

U n e g r a n d e b o î t e t o u t e p l e i n e d e m e n u s j o u e t s , t '" 
c h i e n s , de c h a t s , d ' é l é p h a n t s e n c a r t o n p â t e , d a n s les 
v e n t r e s d e s q u e l s n o u s m e t t r o n s d e s d r a g é e s e t d e s c h o c o ­
l a t s : e n v o i de l a m a i s o n h o l l a n d a i s e H . E l z e , r u e M a x 
R o o s , 18 à S c h a e r b ê e k ; 

U n p a q u e t c o n t e n a n t u n e f o r t e p a i r e d e c h a u s s u r e s , 
d e u x p a n t a l o n s e t d e u x c h e m i s e s , a v e c c e t t e m e n t i o n •' 
« P o u r l ' u n e ou l ' a u t r e de vos p e t i t e s a m i e s , a v e c l ' e s p o i r 
q u e c e c i p o u r r a leuT s e r v i r . E d i t h . » C o m m e n t d o n c , si 
ç a l e u r s e r v i r a ! M e r c i , m a d e m o i s e l l e E d i t h ! 

U n p a q u e t e n c o r e , clans l e q u e l j ' a i t r o u v é u n e jo l i e 
r o b e é c o s s a i s e à c a r r e a u x r o u g e s e t b l e u s , u n e a u t r e r o b e 
e n flanelle r a y é e b l e u e t b l a n c , u n e c h e m i s e , u n pan , a-
lon e t u n a u t r e . . . p e t i t m a c h i n d o n t j e n e c o n n a i s p a s la 
d é n o m i n a t i o n . 

P o u r f in i r , vo i c i l e s d o n s : 
U n l e c t e u r a s s i d u fr. 
D ' u n l e c t e u r q u i r é c r i m i n e c o n t r e l e s o r t f a i t à 

c e r t a i n s p r i s o n n i e r s 
A . d e C o o m a n 
V. Z. 
A v e c l ' e s p o i r q u e c e u x q u i c o m m e m o i t r a v a i l ­

l e n t e n c o r e u n p e u s u i v r o n t m o n e x e m p l e 
A u n o m d e l a p e t i t e S i m o n e (6 m o i s ) 
U n e j e u n e fi l le q u i a u t r e f o i s a i m a i t b e a u c o u p 

s ' a m u s e r 
P o u r a v o i r d e b o n n e s n o u v e l l e s d e J a c q u e s 
P o u r q u e l e s c h a r b o n n i e r s c o n s e n t e n t à p e s e r le 

c h a r b o n a u d o m i c i l e d u c l i e n t 
E m . V . C . 
D e l a p a r t de G e o r g e t t e e t A n d r é , I x e l l e s 
E n t o u t e s c h o s e s , l ' U n i o n f a i t l a F o r c e 
P o u r q u e r é u s s i s s e ( l a s u i t e e s t i l l i s i b l e ) 
M . S a m s o n a u n o m d ' u n d e s e s a m i s d e S a i n t -

G i l l e s 
P o u r l a s u p p r e s s i o n d e s a r m é e s p e r m a n e n t e s 
N i n y S. 
D e l a p a r t d e G a s t o n 
E r i a m e l 
A v e c l ' e s p o i r q u e m o n o b o l e p o r t e r a b o n h e u r 

à m o n c h e r H u g o p a r t i p o u r l a g u e r r e e t d o n t j e 
s u i s s a n s n o u v e l l e s 

T r o i s b o n n e s a m i e s 
J ' a i en o u t r e r e ç u l a v i s i t e d e m e s t o u t e s m e i l ­

l e u r e s e t p l u s a n c i e n n e s . c a m a r a d e s , M a r i a e t 
A d r i e n n e , d e s j u m e l l e s s a g e s c o m m e u n e i m a g e 
(s ix a n s à e l l e s d e u x ) e t j o l i e s c o m m e d e s b o n b o n s 
c o l o r i é s . E l l e s m ' o n t r e m i s u n e l e t t r e e x q u i s e , q u e 
j e g a r d e , e t 
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M I S S I O N S a u t o r i s é e s p o u r t o u s p a y s ; r é p o n s e s g a ­
r a n t . 8, r . P o n t d e - I a - C a r p e , B r u x . - B o u r s e ( e n t r e s . ) (984) 

Pour les Dlnantals. 

L a s o u s c r i p t i o n o u v e r t e d a n s n o s c o l o n n e s p a r le C o ­
m i t é d e S e c o u r s a u x D i n a n t a i s (141, r u e d e l a V i c t o i r e ) 
a r e t e n u d é j à l ' a t t e n t i o n d e b e a u c o u p d ' â m e s g é n é r e u ­
s e s . Vo ic i la d e u x i è m e l i s t e q u i n o u s e s t c o m m u n i q u é e : 

M M . J u l e s W a u t h i e r , 100 f r a n c s ; P a u l W a u t h i e r , 100 
f r a n c s ; D e n e y e r e t G o e t g e b u h r 10 f r a n c s ; A n o n y m e , 
7 f r a n c s ; M. VVicot, 25 f r a n c s ; G e o r g e s J a n g o u t , 20 
f r a n c s ; M m e L a u r e n t , 270, a v e n u e L o u i s e , 10 f r a n c s ; 
G u s t a v e N e m e r y , m i n i s t è r e d e s F i n a n c e s , 5 f r a n c s ; 
M M . J . M o r a u x , 5 fr. ; A . W i l b a u x , 5 fr. ; C o l l e y e . 20 fr. ; 
H o t t e l e t , 1 fr. ; d ' H o o p ( d o n m e n s u e l ) , 50 fr. ; D u J a c -
q u i a i r e e t J . F . ( p r i x d ' u n e c h a r r e t t e de f u m i e r , 10 fr. ; 
O s c a r S a l o m o n , 10 fr. ; L é v ê q u e , 2 fr. ; H e n r i J o n i a u x , 
20 fr. ; c o l o n e l S c h m i d , 20 fr. ; H i r s c h e t C°, 200 fr. ; A n o ­
n y m e , 1 fr. ; M o r a u x , 3 fr. ; D a x h l e t , 2 fr. ; M a u r i c e C l u -
j e a n , 5 fr. ; U n W a l l o n , 20 fr. ; E p o u s e H o u g a r d y , 5 fr. ; 
L a B e l g i q u e , 25 f r a n c s . 

Pension Riche, l " 
tion. 

o r d . p r i x m o d . 53, r . d e l ' A s s o c i a -
(106S) 

Les villas. 
D e s p r o p r i é t a i r e s d e v i l l a s s i t u é e s d a n s l a v a l l é e de la 

M e u s e n o u s d e m a n d a i e n t l ' a u t r e j o u r s i n o u s n e p o u ­
v i o n s l e u r f o u r n i r de6 r e n s e i g n e m e n t s s u r l ' é t a t d a n s le ­
q u e l s e t r o u v e n t l e u r s p r o p r i é t é s . N o u s a v o n s dû , à 
r e g r e t , l e u r r é p o n d r e q u e n o u s é t i o n s d a n s l ' i m p o s s i b i ­
l i t é d e l e u r d o n n e r s a t i s f a c t i o n . T o u t e f o i s , il y a u r a i t un 
m o y e n — il y a t o u j o u r s u n m o y e n !.. 

N o u s c o n s e i l l o n s v i v e m e n t a u x i n t é r e s s é s d e se m e t t r e 
e n r a p p o r t a v e c le C o m i t é de s e c o u r s a u x D i n a n t a i s ; ' 
r u e d e la V i c t o i r e , B r u x e l l e s ) q u i se f e r a u n p l a i s i r d e 
l e u r r é p o n d r e . U v a s a n s d i r e q u e l e s p e r s o n n e s q u i , p a r 
c e t t e v o i e , o b t i e n d r a i e n t l e s r e n s e i g n e m e n t s q u ' e l l e s 
s o u h a i t e n t , a u r a i e n t à c œ u r d e d o n n e r l e u r o b o l e p o u r l e s 
f r è r e s m a l h e u r e u x q u i , d a n s l a p a u v r e c i t é d e D i n a n t , 
s o n t p l o n g é s d a n s l a m i s è r e . . . 

->-4 

FAITS DIVERS 
A c c i d e n t s . — U n e co l l i s ion e n t r e u n e v o i t u r e d e s 

T r a m w a y s E c o n o m i q u e s e t u n c a m i o n s ' e s t p r o d u i t » r u e 
F o s s é - a u x - L o u p s . P l u s i e u r s v o y a g e u r s o n t é t é b l e s s é s 
p a r d e s é c l a t s de v i t r e s e t le c h e v a l a d û ê t r e a b a t t u s u r 
p l a c e . L a p o l i c e é t a b l i r a l e s r e s p o n s a b i l i t é s . 

— H i e r , v e r s 3 h e u r e s , u n e c h a r r e t t e à b r a s c o n d u i t e 
p a r un n o m m é J e a n J . . . , d e m e u r a n t 18, r u e V é s a l e , a 
é t é t a m p o n n é e p a r u n e a u t o b o u l e v a r d B o t a n i q u e . L e 
c o n d u c t e u r a é t é p r o i - t é à p l u s i e u r s m è t r e s , g r i è v e m e n t 
b l e s s é e t c o n d u i t à l ' h ô p i t a l S a i n H e a n . 

C h r o n i q u e d u vo l . — U n i n d i v i d u s ' é t a i t c a c h é d a n s u n 

Paiement de coupons. 

V o i c i , d ' a p r è s d e s r e n s e i g n e m e n t s of f ic ie ls , l e s c o u ­
p o n s d ' a c t i o n s e t d ' o b l i g a t i o n s é c h u s q u i s o n t p a y a b l e s 
d e p u i s l e 1 e r a o û t d e r n i e r , c ' e s t - à - d i r e d e p u i s l e d é b u t 
d e la g u e r r e : 

A l a C a i s s e G é n é r a l e d e R e p o r t s e t d e D é p o t s : 
C o u p o n s d e s o b l i g a t i o n s 3.60 p . c. C a i s s e d e R e p o r t s ; 
C o u p o n s d e s o b l i g a t i o n s 4 o. c. C a i s s e d e R e p o r t s ; 
C o u p o n s n° 8 d e l ' a c t i o n Tl ie L e a t h e r C l o t h C o m p a n y ; 

A u C r é d i t G é n é r a l L i é g e o i s : 
C o u p o n s d o s o b l i g a t i o n s C r é d i t G é n é r a l L i é g e o i s ; 
C o u p o n s d e s a c t i o n s C r é d i t G é n é r a l L i é g e o i s ; 
C o u p o n s e t o b l i g a t i o n s r e m b o u r s a b l e s B r u x e l l e s - M a r i ­

t i m e ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s C o m p a g n i e I n t a r c o n i m u n a l e 

B r u x e l l o i s e d e s E a u x : 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s C o m p a g n i e f e r m i è r e d e s T r a m ­

w a y s d e P a ï e n n e ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s d e s P a p e t e r i e s d e D r o o g e n b o s c h ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s U s i n e s L é n o a r d G i o t ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s C h e m i n d e f e r J o n c t i o n B e l g e -

P r u s i e n n e ; 
A la B a n q u e I n t e r n a t i o n a l e d e B r u x e l l e s ; 

C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s 4 p . c. S o c i é t é J o h n C o c k e r i l l ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s 4 p . c. U n i o n d e T r a m w a y s ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s 4 1/2 p . c . T r a m w a j ' S d e S z e -

g e d i n ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s 4 p . c. T r a m w a y s d e B o l o g n e ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s 4 p . c. T r a m w a y 6 d e B u e n o s -

A y r e s ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s 6 p . c. T r a m a w a y s d o B u e n o s -

A y r e s ; 
A u C r é d i t A n v e r s o i s : 

C o u p o n s d ' a c t i o n s d u C r é i l i t A n v e r s o i s ; 
C o u p o n s d e o o b l i g a t i o n s 4 1/2 p . c. ( n e t d ' i m p ô t ) d e 

l a S o c i é é a n o n y m e C o m m e r c e e t I n d u s t r i e du C a o u t ­
c h o u c ; 

C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s 6 p . c. ( n e t d ' i m p ô t ) T r a m w a y s 
d e B u e n o s - A y r e s ; 

A u C r é d i t G é n é r a l de B e l g i q u e : 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s 4 1/2 p . c. T r a m w a y s d e S z e -

g e d i n ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s A p . c. T r a m w a y s d e B o l o g n e , 
C o u p o n s ' d ' o b l i g a t i o n s •! p . c. T r a m w a y s d ' I e k a t e r i n o s -

lav,-; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s I 1/2 p . c. U s i n e s d e S a v i g l i a n o ; 

C h e z M M . N a g e l m a c k e r s fils e t C " : 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s d e l a S o c i é t é J o h n C o c k e r i l l ; 
C o u p o n s d ' a c t i o n s d e l a S o c i é t é J o h n C o c k e r i l l ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s d e l a V i e i l l e - M o n t a g n e ; 
C o u p o n s d ' a c t i o n s d " l a V i e i l l e - M o n t a g n e ; 
C o u p o n s d ' a c t i o n s C h e m i n s d e fe r N a p o l i t a i n e ; 

A la S o c i é t é G é n é r a l e d e B e l g i q u e : 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s e t t i t r e s r e m b o u r s a b l e s B r u ­

x e l l e s 1902; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s e t t i t r e s r e m b o u r s a b l e s B r u ­

x e l l e s 1905; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s e t t i t r e s r e m b o u r s a b l e s A n v e r s 

1887; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s e t t i t r e s r e m b o u r s a b l e s A n v e r e 

1903; 
C o u p o n s i i 1 ' ob l i ga t i ons c-t t i t r e s r e m b o u r s a b l e s C h e m i n 

d e fe r L i é g e o i s - N a n v u r o i s ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s e t t i t r e s r e m b o u r s a b l e s C h e m i n 

de fe r d n N o r d de l a B e l g i q u e ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s e t t i t r e s r e m b o u r s a b l e s C h e m i n s 

d e fer S e c o n d a i r e s ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s e t t i t r e s r e m b o u r s a b l e s T r a m ­

w a y s B r u x e l l o i s ( I x e l l e 6 - B o e n d a e l ) ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s e t t i t r e s r e m b o u r s a b l e s T r a m ­

w a y s B r u x e l l o i s ; 
C o u p o n s d ' a c t i o n s p r i v i l é g i é e s . o r d i n a i r e s e t d e d iv i ­

d e n d e T r a m w a y s B r u x e l l o i s ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s C o m p a g n i e a g r i c o l e fj'u C a n a d a ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s B o u g i e s d e l a C o u r ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s C h e m i n s d e fe r C e n t r a l - A r a g o n ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s G l a c e s d ' A u v e l a i s ; 

A la B a n q u e d e B r u x e l l e s : 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s d e s T r a m w a y s d e B u e n o s - A y r e 6 ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s T r a m w a y s é l e c t r i q u e s e n E s p a ­

g n e ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s A c i é r i e s B u r b a c h ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s C h e m i n d e fer P r i n c e - H e n r i ; 
C o u p o n s ' d ' a c t i o n s C h e m i n de fe r P r i n c e - H e n r i ; 
C o u p o n s d ' o i h ' i g a l i o n s C o m p a g n i e G é n é r a l e G a z B e l g e ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s T r a m w a y s N a p o l i t a i n s ; 
C o u p o n 6 d ' o b l i g a t i o n s E l e c t r i c i t é d u N o r d de l a Be l ­

g i q u e ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s E l e c t r i c i t é d u B o r i n a g e ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s T r a m w a y s d e B o l o g n e ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s C h e m i n s d e fe r B a s s e E g y p t e ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s C o m p a g n i e s r é u n i e s G a z e t E l e c ­

t r i c i t é ( L i s b o n n e ) ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s E l e c t r i c i t é E s t d e la. B e l g i q u e ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s C o m p a g n i e G é n é r a l e G a z B e l g e ; 

A la B a n q u e J o s s e A l l a r d : 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s T r a m w a y s de B u e n o s - A y r e s ; 
C o u p o n s d ' c b l i g a l i o n s T r a m w a y s - U n i s d e B u c h a r e s t ; 

A l a R a n n u e M a t h i e u : 
C o u p o n s d ' a c t i o n s C h a r b o n n a g e s M a r i e m o n t e t B a s 

c o u p ; 
A la B a n q u e P h i l i p p s o n : 

C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s d e s T r a m w a y s d e B u e n o s - A y r e s ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s d e s C h e m i n s de fer S e c o n d a i r e s ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s C r é d i t C o m m u n a l e t P r o v i n c i a l 

I t a l i e n ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s C h e m i n de f e r C e n t r a l A r a g o n ; 
C o u p o n s f i 1 ' ac t ions T r a m w a y s de B u e n o s - A y r e s ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s E l e c t r i c i t é B a s s i n d e C h a r l e r o i ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s E l e c t r i c i t é d u B o r i n a g e ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s E l e c t r i c i t é d u N o r d d e l a B e l ­

g i q u e ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s E l e c t r i c i t é E s t d e l a B e l g i q u e ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s d e s C h e m i n s d e fe r S e c o n d a i r e s . ; 

A u C o m p t o i r d ' E s c o m p t e d e B r u x e l l e s : 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s d e s P a p e t e r i e s d e V i r g i n a l ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s d e s P a t r o n s P â t i s s i e r s ; 
C o u p o n s d ' o b l i g a t i o n s d e s T r a m w a y s de R o m e - M i l a n . 

L e C o m i t é d e S e c o u r s a u x p r i s o n n i e r s de g u e r r e 
f r a n ç a i s r e c h e r c h e d a n s m a i s o n s é r i e u s e , à p r o x i m i t é 
d e 1 h ô t e ! d e s P o s t e s e t p o u r l a d u r é e de l a g m e r r e , 
u n e ou p l u s i e u r s p i è c e s à l ' u s a g e d e b u r e a u x e t m e u ­
b l é e s e n p a r t i e ri p c s s i b l e . I l se p l a î t à e s p é r e r q u e l e s 
p e r s o n n e s q u i a u r a i e n t d e s off res à l u i f a i r e à c e s u j e t 
n e m a n q u e r o n t p a s d e s ' i n s p i r e r d u b u t h u m a n i t a i r e 
de c e t t e œ u v r e . I l d e m a n d e é g a l e m e n t u n e d a c t y ­
l o g r a p h e a u x p r é t e n t i o n s m o d e s t e s , s a c h a n t p a r f a i t e ­
m e n t le f r a n ç a i s e t un p e u l ' a l l e m a n d e t p r é s e n t é e p a r 
s a f a m i l l e . S ' a d r e s s e r à M . H e n r y C h a r l e t , d é l é g u é gé ­
n é r a l , H ô t e l d e s B o u l e v a r d s , à B r u x e l l e s . 

CREDIT FONCIER SUD AMERICAIN 
( S o c i é t é a n o n y m e ) 

9, G r a n d ' P l a c e , A n v e r s 

200 F O U R R U R E S t o u s g e n r e s , 1 " c h o i x , g a r n i t , s k u n g s , 
v a l . 750 p r 275 fr. ; 500 b e a u x p a l e t o t s , va l . 65 p r l t fr. 
P l u m e s , p a r a d i s , a i g r e t t e s , c o r s e t s 1™ m a r q u e ; le t o u t 
1/2 p r i x , 38-40, r . V a n A r t e v e l d e , B r u x . - B o u r s e . (S10) 

ACHAT aux plus hauts prix beaux vêtements hommes, 
linges et chaussures, rue de l'Hôpital, 32. (228) 

LES ATELIERS DE LA SENNE, 34, rue de France, à 
B r u x e l l e s , s o n t e n m e s u r e d ' a c c e p t e r ou d ' e x é c u t e r 
t o u t e s p i è c e s de d é c o l l e t a g e ou d e m é c a n i q u e . (231) 

FOURRURES 
C o l l e c t i o n d e v o y a g e u r à s o l d e r , 43, ch . d ' H a e c h t . (435) 

C0NFIDENTIA OFFICE 
V o y a g e s e n H o l l a n d e , F r a n c e e t A n g l e t e r r e . — R e ­

c h e r c h e e t convo i de r é f u g i é s . — Affa i r e s c o n c e r n a n t 
les i n t e r n é s e n H o l l a n d e . — M i s s i o n de c o n f i a n c e . — 
S u r v e i l l a n c e d e m a i s o n s . — R e n s e i g n e m e n t s c o m m e r ­
c i a u x , c o r r e s p o n d a n c e , e t c . 

D i r e c t i o n : 
S, r u e d u P o n t - N e u f , à B r u x e l l e s , d e 4 è 6 h e u r e t 

B u r e a u c o r r e s p o n d a n t : 
K o r t e V o o r h o u t , à La H a y a (436) 

M M . l e s a c t i o n n a i r e s s o n t i n v i t é s à a s s i s t e r à l ' a s s e m ­
b l é e g é n é r a l e s t a t u t a i r e q u i auTa l ieu le l u n d i 14 d é c e m ­
b r e 1914 à 11 h e u r e s du m a t i n a u s i ège soc i a l , 9 G r a n d ' 
P l a c e . 

O R D R E D U J O U R 

1° R a p p o r t s d e s a d m i n i s t r a t e u r s e t d e s c o m m i s s a i r e s ; 
2 # A p p r o b a t i o n du B i l a n e t d u c o m p t e de P r o f i t s e t 

P e r t e s . 
3° D é c h a r g e a u x a d m i n i s t r a t e u r s e t c o m m i s s a i r e s ; 
4° N o m i n a t i o n s s t a t u t a i r e s ; 
5° D a t e d e p a y e m e n t d e s d i v i d e n d e s ; 
6° Ra t i f i c a t i on de la n o m i n a t i o n de d e u x a d m i n i s t r a 

t e u r s p a r le C o n s e i l g é n é r a l . 
P o u r p o u v o i r a s s i s t e r ;i c e t t e a s s e m b l é e , M M . l e s Ac 

t i o n n a i r e s s o n t t e n u s de se fa i re i n s c r i r e a u s i ège soc ia l , 
c i n q j o u r s au m o i n s a v a n t la r é u n i o n . (791) 

B-M0S8ELLI, profess. de 
piano, à Paris, empêchée de 
rentrer en France, dem. k 
donner leçons Prix modé­
rés Prendre adresse su bu 
reau du journal 2. 

DEMOISELLE sténo - dactylo 
au courant de la comptabi­
lité. 10 ans de pratique, de­
mande emploi S'adr. chaus-
sée de Bruxellcs,40, Nivelles. 

ON DEM. dans mén. bourg, 
dont les parents sont infir­
mes, femme âge mûre pour 
cuisine et tout faire, logée 
et nourrie, petit salaire. Se 
présenter 80, rue Brogniez, 
>me étage. — 

TAILLEUSE expérimentée de­
mande ouvrage chez elle. 
prix modérés. 72. rue Veydt. 
ame étage. — 

FEMME propre, lion, dem. 
quart, ou Journ., 34. chauss. 
de Ninove. — 

i. HOMME ayant suivi cours 
de pharm ch. à faire stage 
a Bruxelles E L b 1 !r,2f.) 

COMPTABLE, 20 ans de prat.. 
au cour, de tout travail de 
bureau, se recommande. Ec. 
F. O. G. 15 bur. Journ. (652) 

ON DEM. bons voyageurs à la 
comm p r Brux. et prov. et 
bien introd. d" épiceries et 
drog. Pr. adr. Café Derby.24. 
av de Tervueren. Brux.(960) 

B R U X E LLE8-IVORD 

D I V E R 8 

ACENCE CARREN 
Publicité. _ Rernelgnementt. 

commerciaux. — 8ervlce de 
Journaux et revue» l l lu i -
trees. soo, rue Oronz, Bru-
xellei . 

I"^^*-™n**~rvrr_va_nrmm*M.. 

BIJOUX ffl*™-3ELGF \ 

_-L!__!__________L;EOllRSE I 
CARTES A JOUER Grlmaud 

et autres a solder, 14, rue 
de l'Enseignement. (433) 

ESCOMPTE traite, 50, ne 
Scallquln, Saint-Josse. (434) 

TOUX 
la plus opiniâtre guérie 

en 24 heures par les 
PILULES PECTORALES 

D O S I 
Prix fr. t 50. Pharmacie 

Oosl, 65, rue Antoine-
Dansaert, Bruxelles. (305) 

ACHAT t. esp de marchand.. 
30. r. Van Artevelde, Bourse. 

' •ci l 
Pells f*AGA8., centr (le Brux. 

à louer -,,' un an.s.r Léopold' 
Cond 23, sq de l'Aviation. 

(550) 
CONSEILS pr rech.,miss.,com., 

réfug et pris., 117. av. de la 
Reine, 9 a 3 h. Cons. s- frais. 

17-21) 
O C C A S I O N . Particulier vt ven­

dre sal.. voit. enf. luxe, tabl. 
anc. et mod.. bs-unzes. etc.,8 
r. Vlfquln. Us. ent. 2 et 5 h! 

m (893) 
LETTRES et miss [.r ré t rang. 

eu conf.,75, r de Laeken.I89S) 

H ô t e l r e c o m m a n d é a u x f a m i l l e s 
e t v o y a g e u r » 

CECIL HOTEL 
100 c h a m b r e s m o d e r n e s à p a r t i r d e ( r . 3.50 p a r 

p e r s o n n e : d é j e u n e r d u m a t i n , é c l a i r a g e , chauf­

f a g e e t s e r v i c e c o m p r i s . 

Cec i l H ô t e l n ' e x p l o i t e n i ca fé n i a u t r e s é t a b l i s s e ­

m e n t s c a f é - r e s t a u r a n H i ô t e ) B r u x e l l e B - N o r d . (455 

O C C A S I O N S R É E L L E S 
EN 

F o "U" IE^ :R, "ur :E^ _____ s 
D E T - J U S P R I X 

: - : 1 2 3 , r u e d u M i d i , 1 2 3 : - : 

— BRUXELLES — (*so_> 

LEÇONS comptât), p. expert. 
Fac.payem. 164, r. Vert_.(9GJ) 

TAILLEUSE-COUPEUSE, tra­
vail très soigné, dem. tra­
vail â façon ou en Journées, 
p . H., 109. r. d'Espagne, St-
Gilles-Bruxelles. (973a) 

ON DEM. bonne d'enf. cathol. 
pr mais, ferm., réf. exig., 93, 
r. Dupont, Schaerb. (1017) 

ON DEM. de suite jeune fille 
ou Jeune homme sachant f*"° 
la carte postale bromure. 
Ecr. bur. Journ. A. W. (1053) 

JEUNE FILLE. 16 ans. ch. pl. 
p r aider ménage ou soigner 
enf., r. Le Lorrain. 29. (1055) 

ON DEM. chef jardinier p r en­
viron Bruxelles. Ecr. M. D. 
bur. du Journ. (pressé). (1060) 

PRÉP. ex. cand.phil. jur . cent. 
Lat..grec.leç.et rép. L.O.dipl. 
deg.sup.,93.r.V.de\Yeyer,Sch. 

(1085) 

AVIS AUX CULTIVATEURS 

'Engrais el de Produiis industriels 
S o c i é t é a n o n y m e à V i l v o r d e 

U s i n e s e t m a g a s i n s a u c a n a l , à V i l v o r d e 

E n g r a i s c h i m i q u e s ( s c o r i e s , g a r a n t i e s p u r e s ) , s u p e r ­
p h o s p h a t e , e n g r a i s p o t a s s i q u e s , e n g r a i s c o m p o s é s , su l ­
f a t e d ' a m m o n i a q u e , e t c . 

S ' a d r e s s e r : à V i l v o r d e , a u x b u r e a u x de l a M a n u f a c ­
t u r e , ou à B r u x e l l e s , 22, a v e n u e d e l ' H i p p o d r o m e . (115) 

INDUSTRIELSJTTENTlON ! 
V o u s p o u v e z a c h e t e r so i t neuf, s o i t u s a g é e t à m o i t i é 

p r i x : d e s m a c h i n e s à v a p e u r , l o c o m o b i l e s , t o u s a p p a r e i l s 
d e d i s t i l l e r i e , b r a s s e r i e , s u c r e r i e , b o u l a n g e r i e , c h o c o l a t é -
r i e , m e u n e r i e , m a l t e r i e , d e s m o t e u r s , d e s p o m p e s , d e s 
b r o y e u r s , d e s m a c h i n e s à b o i s e t à fe r , d e s m a c h i n e s 
d ' i m p r i m e r i e , d e s r a i l s , d e s w a g o n s , d e s r é s e r v o i r s , d e s 
t r a n s m i s s i o n s , d e s p o u l i e s , d e s t u y a u x , an u n m o t t o , . 
ce q u e v o u s p o u v e z d é s i r e r , e n v i s i t a n t l ' e x p o s i t i o n p e r ­
m a n e n t e o u v e r t e t o u s l e s j o u r s de 8 à 4 h e u r e s d a n s l e s 
v a s t e s h a l l s du M A T E R I E L I N D U S T R I E L B E L G E , 140, 
a v e n u e d u M o u l i n ( P o n t d e L u t t r e ) , B r u x e l l e s - M i d i 
T r a m s n " 14, 50, 53. (S76) 

O n v o u d r a i t , a c h e t e r d ' o c c a s i o n u n b e a u m o b i l i e r d e 
b u r e a u e n a c a j o u o u a u t r e b o i s d e l u x e . E c r i r e b u r e a u d u 
j o u r n a l s o u s l e s i n i t i a l e s 13 J : V . (10-'. 

E x p é d i t i o n s d e p e t i t s co l i s a u x p r i s o n n i e r s b e l g e s e n 
A l l e m a g n e e t H o l l a n d e . D E P O T : 12, r . J u l e s - B o u i l l o n , 
I x . , 94, a v e n u e d u M i d i , 98 , r . T h é o d o r e V e r h a e g e n , S t -
G i l l e s . O n s e c h a r g e d e t o u t e s a u t r e s e x p é d i t i o n s . (1077) 

P A P I E R S F I N S . C h e f d« f a b r i c a t i o n b i e n a u c o u r a n t 
d e l a f a b r i c a t i o n d e s p a p i e r s fins t r o u v e r a i t e n g a g e m e n t 
l a r g e m e n t r é t r i b u é d a n s u s i n e d e t o u t p r e i m i e r o r d r e . 
E c r i r e P . F . b u r e a u d u j o u r n a l . (1102) 

De B r u x e l l e s à A n v e r s e n 3 h . 1/2 p a r b a t e a u à v a p e u r 
a v e c c o r r e s p o n d a n c e d i r e c t e p o u r A n v e r s e t l a H o l l a n d e . 
P r i x 5 f r a n c s a l l e r e t r e t o u r . D é p a r t j o u r n a l i e r : D e u x -
P o n t s , L a e k e n , à 9 h e u r e s (10 h . a i l . ) . 

C a r t e s : r u e d e s P a l a i s , 352. B u r e a u d e 9 à 12 h e u r e s 
e t d e 2 à 5 h e u r e s . ( H Î 4 ) 

L O C * T I O ^ S 

HONN. homme sait à la perf. 
ail. et fr.,sténo-dnct à mach. 
à écr.. sait soign. et cond. 
chev., à bicycl., dem. ouvr. 
CE., ,8. r. Le Titien. (1095) 

ON DEM. compt. expérim. p*" 
achever écrit.arrêté fin juin, 
jnvent., bilan, d'une pet.ind. 
Off.prix forf. T.F. 1. b.j.(1106) 

COMPTABILITÉ. M à j r , ten. 
livres, invent., bil., etc.. m. 
réf. Cond. ._, r. Vondel.(lllT) 

ON DEM. pr 10/15 déc. demois. 
au c1 emb. bonneterie, écrit. 
conv. OfT. av. ind., sit. préc. 
et exig. i- Bonneterie « b. j . 

(1118) 
MENACE hon.dem. gard. mais, 

camp. env. Brux., b.réf. P r C 
s'ad. A.J.. 5, r. Verveine. Br. 

(UgO) 
ON DEM. neurse ou bonne 

prés. b. pour bébé 7 mois, b. 
réf.. pap., 27, r. de l'Inclus-
trie. (1136) 

ON DEM. fille t. f., peu cuis., 
laver et repas, réf. exig., 
pap.. 27. rue de l'Industrie. 

(1127) 
ON DEM. jeune fllle sérieuse 

pour aider mén. chez Mme 
Rallier, 32, rue des Foulons. 

(1128) 
ON DEM. bonne, expériment., 

pour 1 bébé de 7 mois. Inut. 
s. b. rens., pap., 27, rue de 
l ' industrie. (1129) 

ON DEM. demois. de compag., 
lect., ouvr. manuel, assister 
mén., réf. exig., pap., 27, rue 
de l'Industrie. (1130) 

ON DEM. d» mais. comm. jnL' 
fille IS à 18 ans pr aider et t. 
courses, 331, ch.de Waterloo. 

(1130a) 
ON DEM. fllle t. î. conn. cuis., 

b. réf., pap., 27, r. de l'In­
dustrie^ (1131) 

DEMOIS. sér.. b.réf., dés. don. 
leç. k enf. de 5 à 10 ans, à 
l 'heure ou engag. p r Journ., 
accomp. prom. E. M., pap., 
27, rue de l 'Industrie. (1132) 

PERS. sér., 27 ans, orpb., bon. 
mén., dés. pl. ch. ptrs . seule, 
p. se près, le uim. à p a n i r 
de 2 h. J.P.F., pap.. 27, ruo 
de l 'Industrie. (1133) 

PERS. sér., expérim., ués. pl. 
prés euf., 95, r. l.raemt.(ll34) 

FILLE t. t., sach. cuis, bourg., 
mun. b. rér., dem. pl., pap., 
27, rue de l'Industilt;. (1135) 

JEUNE FILLE, 1$ ans, dem.pl. 
aider mén. ou s'occup. enf., 
b. ré., 118, rue de l'Instruc-
tlon, Cureghem. (il.;.») 

DEMOIS. franc, dés. sit. gou-
vern. p. enf., cour, couture, 
trav. man., angl., exe. réf., 
prêt, mod., 15, av. Marnix. 

(113;) 
JEUNE FILLE forte, 23 ans, 

sach. b. cuis., dem. pl. t. t.. 
b. réf., rue Vanderkinderen, 
410. Uccle. s. 2 fois. (1138) 

R E Z - D E - C H A U S S . , 2 p e r S , COD-
fortablem meublé, à louer, 
électricité, chauffage centr.. 
48. rue Africaine x 

R E Z - D E - C H A U S S É E c o n f o r t 

meublé avfic cuisine et au 
besoin cbambre a couener 
à l'étage Prendre adresse 
35 rue Charles-Martel * 

A LOUER b app.. 8 pl .gaz.w 
c , pr. sp. 19,pl. Bienfaiteur* 

(6841 

PENSION et 1/2 pens. de 1er 
ordre, 63, r. d'Orléans, près 
avenue Louise. (691) 

SITUATION UNIQUE 
Bel app 5 pl.,sal., bain. 100 fr. 
pr mois. 221. av Molière (009) 
A LOUER app. b. meub.,bain, 

23. square Marie-Louise.(808) 
APPART. lux.garni. 4pl.,cuis.. 

bain.élect.,piano, 51,r.de Spi. 
(814) 

A LOUER par mois maison 
meublée, située r. du Trône 
(jard.). P r condit. s'adr. Pa­
peterie, 59. r. de l'Aqueduc. 

(334) 

CHAMBRE rich. garn., 25, 31. 
35 fr.. chaussée d'Anvers, 4« 
(NordK Ji27) 

A REM. HOt. Petit Paris. 13, r. 
des Plantei, 10 ch. garn.Rep. 
3.500 fr., loyer 1,900 fr. (863) 

APPART., PARTIE DE MAIS, 
ou MAISON DE RENT. (6 pl., 
mans et cave) est ch. p1- pe­
tite famille. Offres av. prix 
s" M. N 30, bur. Journ. (875) 

CHAMBRES garn. à louer p r 

p.-à-t.ou aut.,70.r.«Ie Cologne. 
(883) 

APP. rich. meublé, élect.. 8. 
bain. 65. r. Veydt (qu. Loui­
se), non affiché. (965) 

A LOUER gr.chamb.rich.garn. 
au 1er et.,et sal.rez-de-ch-.p1 

a t . , 178. r. Th.-Verhaeghen. 
(1013) 

A LOUER app., chamb. rich. 
garn.. prix m.. 27, r. de l'Al­
liance. (10G6) 

BEL A P P A R T E M E N T bien 
moublo, bain, au besoin pen­
sion ou cuisine, 102, rue de 
la Croix-de-Fer. (lOfil) 

CHAMB. et peni. p ' pers. h., 
70. r. M a rie-Thé rète. (1054) 

Jol. CHAMB. garn.. S0~èTl5 fr~ 
p.-4-t. ou aut.. m. mod., 73, 
r. Vftrboec-chaven. (105$) 

Jolies CHAMB. gara, a louer, 
20-25 fr., _«• et.. m.f„ pt réch. 
gaz, 52. r. du Cornet (place 
Jourdan). (1071) 

Mr 8EUL désire louer garni, 
quart, ou gr. chamb. Ec. av. 
dét. et prix R.V.S. b. J. (1076) 

ON CHERCHE p.-à-terre, 2 p.. 
ch. à. couch et salon, ealle à. 
m., bien meublé, env. P. Na­
mur ou Sq. Ambiorix. S'adr. 
12, r. Aduatlques (Clnquant.) 

^ jusqu 'à 12 h 1/a (loti) 
MAISON MEUBLÉE 

A louer Jolie maison mod., 
chambr. à couch.. salon, fum.. 
salle de bains, ch. centr. S'ad. 
le mat. t l . r. de Linthout.flOS») 
P A R C ELISAB. A louer app. et 

ch.garn av. ou «pens. .arr.tr., 
5, av Indépendance,Koekelb 

(1092) 

OHAMBRE garo. av.oa a* p_n-
sion. tr.soignée, prix i conv. 
15. boul. Barthélémy. (109«) 

APPART., 3 pt.. aiai-sTeave. 
eau, gaz. au second. 35 fr.. 
p. 1 oa 2 pers. tranq., 52 r 
du Châtelain. _ 

«•M CHAMB. gara, oa p-à-t 
23. r. des Chartreux^ "{nogj 

A LOUER bel appart. Meublé, 
5 pl., 2 caves, i mant., eau. 
gaz, ch. centr., vue i-" Pare 
de St-Gilles. prix 7* fr. S'ad. 
5. av. Ma rie-Henriette, For 
eu 33, r. te la Natattaa, Ix. 

(1118) 
ON D E M A N D E APPARTE­

MENT de quatre places mi­
n imum avee eulslne. B ru ie l -
les-Oentre, Eerlre M. V. M. 
OfHee de Publicité. 

(1113) 
A LOUER belle maison _aod 

b. meublée. Jard.. salle de » 
gaz. écl . electr.. 04. rue Tl-
lain XHH, c. av.Louise.(tilt) 

A LOUER maison, leur., r e» . , 
temp. ou bail. 217. r. du Pr*H 
»rèe. Cond. t7, b du Nord. 

(U*î 

FILLE t. f., 24 ans 
dem. pl., pap., 2 
dustrie. 

sach. cuis., 
, r. de l'In-

(1139) 

FILLE quart. , jamais servi, 
sach. tr. b. coud., b. rens., 
dem. pl., pap., 27, r. de l'In­
dustrie^ (1140) 

JEUNE FILLE propre, 2-1 ans, 
Bach, cuis., dem. pi. t. f. ou 
fllle quar.. . 31, rue Capouil-
let. (1Q35) 

SERV. cuis., sach. b. cuis, 
bourg., dem. pl., à 2 suj., b. 
réf., pap., 27, rue de l'In­
dustrie. (10.Î6) 

JEUNE FILLE, _•_ ans. excell. 
réf.. dem. pl. fllle de quart. , 
pour aider mén., 12, r. Eloi, 
Cureghem, s. 3 fois. (1141) 

FEMME de ch., fllle quart. , 
sach. s'occup. enf., dem. pi., 
b. rens.. 14. av. de la Liber­
té. Koekelberg. (1142) 

CUISINIÈRE flamande. oncTj. 
t. b . cuis., dem. pl., b. réf., 
pap., 27, rue de l 'Industrie. 

(1143) 
FILLE t. f., culs, bourg, ou 

fllle quart., dem. pl., b. réf., 
pap., 27, rue de l'Industrie". 

(114-) 

FILLE quart, de conf., bien 
coud., mun. b. ré.ér.. dem. 
Pl-. pap., 27. rue dc l'Indus-
•ric. 11145) 

1ERV. cuis, ou fllle t. f.. mun. 
b. réf., dem. pi., pap.. 27. r. 
de l 'Industrie. (1146) 

CUISINIÈRE à t. f. dem. pl. 
petit mén., b. réf., 104. rue 
aoffart. (U47) 

MENAGE don», et cuis.dés. pl., 
accep. concierge, prem. réf., 
r. Elol, 87. Cureghem. (1148) 

ORPH., 18 ans. fr., fl., sach. t. 
•uvr. man., lav.. rep., dés. 
pl. fllle quart, ou t. f., env. 
av. Louise. G. P., pap., 27, r. 
de l 'Industrie. (1140) 

DEMOISELLE, 21 ans. dar.tyl 
ou employée bureau, dem 
place, préteatlonjt modérées 
Rép bureau Journal Initia 
les M D _ 

MONSIEUR très instruit au 
«our auto et rhevaux dem 
emploi quelconquo, 295 rb 
de Beendael. "__ 

Langues vivantes 

35, Rue de Bériot, 35 
Leçon d'essai gratuite (y;l) 

A VENDRE. Sl'jlk^ûTsavon en 
I.ûU'Ire extra fort. 3i. r. (Ses 
Baisivus, Bruxelles. 059) 

P E I N T R E liem. raoJ.ltS fémi­
nins, brun ct blosids. au cou-
ran t pose. AX.B. b u r j . (881) 

- ' A C H È T E toutes marcbandl ' 
ses et paie bon prix, 30,000 
francs disponibles, 77, rue 
Van Artevelde. 77, de 9 h i 

j n l d l . (08îj 
J ' A C H È T E le cuivre, l 'alumi­

nium, le plomb, le zinc, 
pneus d'auto. 183, rue des 
Tanneurs. {990) 

A VENDRE stock dc pneusl ici 
Ulniess-. S'ad. B R. b. J. (997) 

DAME pariant v la s/rance se 
charge de missions. Prendre 
adresse au bur. Journ. (1056) 

A C H A T de tout mobilier. S'ad! 
r. Victor-Oreyson, -23. (1007) 

MASSEUSE, 01. r. de la Soui--
ce, d • ••> à 7 II., son, e f. (1059i 

FIRS.1E SÉRIEUSE accepte jus­
qu'au 7 lettres autorisées av. 
réponses pr France et Angle­
terre, 51, r. d'Artois. (106.!) 

SUP. PALETOT astrakan per-
siane, lra'O long., val. 3.000 
fr.. prjBQ fr.. r,, r<l'Or.(10(3) 

Z I B E L I N E . Grande étole et gî7 
manchon. 10 botes. 1,150 fr.. 
urgent, 15, rue d'Or, (looi) 

24 PEAUX astrakan à -25 fr. la 
peau. 30 peau:; hermine à 
fr. 7.50 la peau, 15. r. d'Or. 

(1005) 
PERDU (rrilïon long poil. Bon­

ne r é c . 45, r. d'Allemagne. 
(1067) 

D É P A R T . iJssch. à "coudre Sin­
ger neuve, can. centr.. coff 
90 fr.. r. Josaphat. 135. (1070) 

P E R D U brac-moutre arg. liée" 
23, r. cle la Vallée. Ixelles. 

(1073) 
PCî-DU mardi après-midi, en-

tre porte Namur et porte 
Louise, basset noir et feu. 
Rapport, contre récompense 
M3, avenue du Roi. (1073) 

S U R V E I L L . I M M E U B L E S . M ' 
t'« hon.. ht.-i réf.. se charge 
garder maison occupée ou 
non. Ecr. R.V.S. bur. j . (1074) 

MOBILSER. cause départ, à 
vendre sal. L» XV. tentures, 
foyer Salamandre, etc. Ecr. 
R — S. hiijvjourss. (1075) 

DAME honor. allant"én""Holl~ 
Anglet. et France, se charge 
tle missions et lettres de con­
fiance. S'adr. 48. av. Emile-
•yerlincrcn. Schaerb. (1078) 

CHAR0ON0. Das'iie réfugiée île 
Charleroi vend charbons Ire 
quai., prix réd. Soum. tarifs 
s1* dem. N.V. bur.journ.(1079) 

A VENDRE couv.de lit brodée 
Ecr. X.S.M. ?3 bur. j . (IQ8Q) 

ON DÉS. ach. pétrole, on don 
prix élevé. Ecr. b. j . L.M. 19. 

(108'*) 
PLOMBIER 

On liem. ouvr. très sér. sach. 
b. souder pr fab. cercueils, t r 
t'« l'année, 53, r. du Lombard. 

(1084) 
S T O C K cigarettes pr colpor t" 

à vend., 20, r. du Soleil.(1086) 
SUIS acheteur 50 à 100 bout 

vin. Ecr. M R. bur . j . (1087) 

J O L I MACAsiN UngërhH-on?. 
à remettre, repris.' tr. avant. 
S'aiir. bur. journ. .1. R. (1090) 

FOURRURE grand choix d'oc-
- S - ^ - l i i ^ i ' 1 <_l'£t'ive (1091) 
ON DEM. â achet" d 'occ~g~ 

douche en cuivre. 81. r. Ro-
denbach. Forest. (1093) 

PERDU, sem. passée^ vieux 
chien collier bâtard. Réc. 5. 
boul île Waterloo. (1094) 

FOURRUREs7~gr.-„idc~OCcas 
On solde en dessous du prix 
coût, les mod. en manteaux 
êtoles et snancli.. 9], r. dc la 
Sablonnlère. (1097) 

Père Hector C'ÀTRV, capucin 
infirmier hôpital milit. Lou­
vain. informe sa fam. qu'il 
est en bonne santé, dem.nou­
velles de ses par.. frért'» et s " 
de Beythem (Ledegliem). Fl 
0 c " ' ' (1098) 

Mlles KENMie, '-'0. r. de Par^ 
nie. St-C.illes-Bruxellcs. 

PENSSONHAT jeunes filles 
fréquent, éc. moy.. sup.. nor­
males, pros.. conserv. (1099) 

DAT7E honor, allant ëîTHoîr, 
Anglet. ct France se charg" 
de lettres de conf. et mis­

s i o n s , 9, r. de Toulouse.(1100) 
MONS' sér. ch. occup pr deml-

journ. Ecr. S. C. 100 bur. J 
. . . (1101) 

C H I E N S . Suis ach. beau groe­
nendael (3 mois envir.). 190 
avenue Albert. (1103) 

ON DES. achet. porcel. Tour­
nai et rollect. timbres-poste. 
Ecr. D. K. bur. jouru. (uoj) 

PERSONNE ayant cheval et 
petit camion, charge 600 kil 
dem.a employer l'un et l'au-
tre, 78, r. des Brebis. (1107) 

CHEVEUX. On achète les dé-
molures. 23. r.iles Chartreux 

(1109) 
AUX FABRIC. do chlcoréo.Cos-

settes à vend. S'ad. V.V. b j 
( u n i 

ON DEM. foyer a gaz d'occas 
14, rue de Mérode. (1114) 

A V E N D R E camion-automo­
bile, charge 1.000 kilog.. 147. 
rue de Launoy. (1115) 

A VENDRE camion, ch. 1.500 
kil., 147. r. de Launoy. (1116) 

MONSr, prem. réf . se charge 
lett. et miss. Angl.. Holl et 
France. V. R. z. bur. j (1121) 

AUTO TORPEDO M E T » " . ' " 1 -
CIQUE, 10 HP, à vendre 
3.500 francs, en ordre de 
marche. S'adresser au bur. 
du Journal. - (1122) 

SAINT-NICOLAS. Jeunes griF-
fons brabançons a vendre, 
prix modérés. 29. r. André-
H.nnebicq, St-Gilles. (1125) 

I m p . T h . D . w a r i c h e t , 5, M o n t a g n e - d e - S i o n , B r u x e l l e . . 


